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Yuba City  
(Californie, États-Unis)

756 507 membres en 
Californie

Yuba City est située entre la Feather River et la plus petite 
chaîne de montagnes au monde, les Sutter Buttes. La flèche 
indique le lieu où se construit le temple de Feather River.

« Il faut garder l’espoir »
En 2018, des incendies ont détruit Paradise, la ville voisine 
mais les survivants, comme Peg Branvold, ont trouvé du 
réconfort dans l’annonce de la construction d’un temple. 
Elle a dit : « Il faut garder l’espoir que les choses vont 
s’améliorer. »

11 paroisses dans le pieu de 
Yuba City (Californie, États-Unis)

Une fois la construction de celui 
de Feather River terminée, il y 
aura 8 temples en Californie
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« Si mon peuple me bâtit une maison au nom du Seigneur et ne permet à rien d’impur d’y entrer,  
afin qu’elle ne soit pas souillée, ma gloire reposera sur elle. »
D O CTRINE ET ALLIANCES 97:15
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En prenant part à l’œuvre de l’histoire familiale et du temple, j’ai reçu 
de nombreuses bénédictions. L’observation de la vie d’autrui m’a 
également montré qu’il n’est jamais trop tard pour que les membres 
de notre famille, vivants ou morts, reçoivent ces bénédictions.

Lors de la conférence générale d’avril 2018, Dale G. Renlund 
a dit : « Lorsque Dieu nous demande de faire quelque chose, il a 
souvent plusieurs objectifs à l’esprit. L’œuvre de l’histoire familiale 
et du temple ne concerne pas uniquement les morts ; elle consti-
tue également une bénédiction pour les vivants. » Frère Renlund a 
ensuite mentionné de nombreuses bénédictions, entre autres la 
guérison que les membres de notre famille recevront en accom-
plissant l’œuvre de l’histoire familiale et du temple (voir « L’œuvre 
de l’histoire familiale et du temple : scellement et guérison », 
Le Liahona, mai 2018, p. 46-47).

Dans ce numéro, plusieurs membres de l’Église et moi racon-
tons de quelle manière notre Père céleste nous a bénis à travers 
cette œuvre (voir les pages 12, 14, 16, 30 et 46). Nous abordons 
différentes questions telles que « Comment se préparer à aller au 
temple pour la première fois ? », « Comment parler du temple à nos 
amis ? » et, dans mon article, « Comment rester proches du temple 
quand nous en sommes éloignés physiquement ? »

Nous pouvons tous bénéficier de la guérison, quelles que soient 
nos difficultés, si nous nous efforçons, chaque fois que c’est pos-
sible, de prendre part à l’œuvre de l’histoire familiale et du temple. 
Par nos efforts personnels, aussi petits qu’ils nous paraissent, 
nous pouvons tous promouvoir l’œuvre du Seigneur en aidant à 
racheter nos morts et en fortifiant nos liens familiaux.

Fraternellement,

Lisa Prebble
Pieu de Devonport (Australie)

Bénédictions de l’œuvre de  
l’histoire familiale et du temple
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« Car c’est là le nom 
que portera mon 

Église »

Par Henry B. 
Eyring
deuxième 
conseiller dans 
la Première 
Présidence

Lorsque nous utilisons le nom complet de l’Église,  
nous sommes bénis et nos interlocuteurs le sont également.

E n Afrique, des personnes qui cherchaient à devenir 
membres d’une Église ont raconté des rêves qu’elles 
ont faits. Dans ces rêves, elles ont reçu l’instruction 

de chercher une Église du nom de Jésus-Christ. Dans 
leurs recherches, elles n’ont trouvé qu’une seule Église qui 
portait clairement le nom du Sauveur : l’Église de Jésus-
Christ des Saints des Derniers Jours.

En Amérique Latine, plusieurs membres de l’Église 
ont raconté que, lorsqu’ils avaient convié leurs amis à 
venir à l’Église mormone, ceux-ci avaient décliné l’in-
vitation. Les choses ont changé lorsque ces membres 
ont invité leurs amis à venir à l’Église de Jésus-Christ 
des Saints des Derniers Jours. « Si votre Église s’appelle 
l’Église de Jésus-Christ, alors nous viendrons voir », ont 
répondu leurs amis.

Aux États-Unis, un garçon de la Primaire a invité ses 
voisins à son baptême. Le pasteur d’une autre Église a 
dit qu’il n’aurait jamais assisté à un baptême de « l’Église 
mormone ». Mais, étant donné que l’Église dont le garçon 
était membre portait le nom de Jésus-Christ, le pasteur et 
sa femme ont assisté au baptême.

Lorsqu’un agent de réservation d’une compagnie 
aérienne lui a demandé son adresse électronique, un mem-
bre de l’Église a répondu « xxxyyy@ldschurch.org ».

« De quelle église s’agit-il ? », a demandé l’agent.
« L’Église de Jésus-Christ des Saints des Derniers 

Jours », a répondu le membre.
« Il peut se passer plusieurs jours consécutifs sans que 

j’aie l’occasion de parler du Seigneur », a dit l’agent. « Le 
simple fait de savoir que je parle avec un autre chrétien 
illumine ma journée. »

Le membre de l’Église a rapidement mis à jour son 
compte chez la compagnie aérienne en y indiquant sa 
nouvelle adresse électronique : xxxyyy@churchofjesus-
christ.org 1.

L’accomplissement d’une promesse
Ces histoires merveilleuses illustrent l’accomplisse-

ment de la promesse qu’a faite Russell M. Nelson aux 
membres de l’Église en octobre 2018 puis à nouveau en 
avril 2020.

Il a déclaré : « Mes chers frères et sœurs, je vous pro-
mets que, si nous faisons de notre mieux pour rétablir 
le nom exact de l’Église du Seigneur, il déversera son 
pouvoir et ses bénédictions sur la tête des saints des 
derniers jours, d’une manière telle qu’on n’en a jamais 
vu de pareille. Nous aurons la connaissance et le pouvoir 
de Dieu pour nous aider à apporter les bénédictions de 
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l’Évangile rétabli de Jésus-Christ à toutes les nations, 
tribus, langues et peuples et pour préparer le monde à la 
seconde venue du Seigneur 2. »

Récemment, via mes comptes de réseaux sociaux, j’ai 
invité les membres de l’Église à me faire part des bénédic-
tions que l’usage du nom correct de l’Église leur a appor-
tées. J’ai été touché de recevoir plus de 2 600 réponses.

Je vais vous faire part de quelques-unes d’entre elles. 
Elles vont vous sembler familières car, si vous avez suivi 
le conseil du président Nelson, vous avez reçu les mêmes 
bénédictions.

Plus proches de Jésus-Christ
J’ai été touché par le témoignage de Jacob sur la 

manière dont l’emploi du nom complet de l’Église l’a 
aidé à se concentrer sur le Sauveur : « J’ai remarqué que 
je suis plus centré sur Jésus-Christ dans chaque aspect de 
ma vie. Lorsque je prends la Sainte-Cène, je pense à lui 

et à son sacrifice expiatoire. Lorsque je lis les Écritures, 
je prête davantage attention à ses paroles et aux autres 
références à son sujet. Cela m’a rapproché de lui et m’a 
permis de mieux comprendre qu’il est mon Sauveur et 
mon Rédempteur. »

Cela a été une bénédiction pour moi de savoir ce que 
le nom du Sauveur signifie pour Beth et Bryce. Voici ce 
qu’a dit Beth : « Je me sens plus proche de mon Sauveur. 
Quand on me demande à quelle église je vais et que 
je réponds que je suis membre de l’Église de Jésus-
Christ des Saints des Derniers Jours, j’éprouve un grand 
sentiment d’appartenance. J’appartiens à son peuple. 
J’appartiens à sa famille. Je lui appartiens. »

Bryce m’a écrit ceci : « L’utilisation du nom correct 
de l’Église m’aide à me rappeler qui je sers et à qui je 
cherche à ressembler. Ça m’aide à me rappeler que c’est 
du Seigneur, et non des hommes, que viennent ces 
enseignements. »
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« Il y a du pouvoir dans le nom du Sauveur »
Haley, missionnaire à plein temps, a dit : 

« L’utilisation du nom correct de l’Église du Seigneur 
nous apporte davantage de pouvoir et d’autorité lors-
que nous enseignons son Évangile rétabli. Quand je 
prononce les mots ‘Église de Jésus-Christ des Saints 
des Derniers Jours’, l’Esprit confirme et témoigne que 
c’est l’Église du Seigneur rétablie sur la terre aujour-
d’hui. J’aime employer le nom correct de l’Église car, 
en le faisant, je rends mon témoignage vivant de cette 
vérité ! »

Et Nicola m’a dit : « Auparavant, quand je pronon-
çais le mot ‘mormon’, je voyais souvent une lueur 
d’incertitude dans le regard des non-membres. 
On pouvait presque entendre jaillir dans leur 
mémoire toutes les choses qu’on leur 
avait dites au sujet ‘des mormons’. 
Mais, aujourd’hui, je rencontre 
de la paix et de l’approbation. Il 
y a du pouvoir dans le nom du 
Sauveur. Il apporte la paix. Mon 
témoignage de la véracité de 
l’Évangile a grandi juste du fait 
que je dis le nom correct de l’Église. Je res-
sens l’Esprit chaque fois que je le fais. Parfois, 
c’est la seule chose que je peux dire à propos 
de nos croyances, mais c’est suffisant. »

Corriger les idées fausses
Harold, professeur d’université aux États-

Unis, a raconté que l’utilisation du nom com-
plet de l’Église lui a permis de corriger des idées 
fausses. Il m’a dit qu’en essayant de résumer une 
discussion sur la religion, l’un de ses élèves avait 
déclaré qu’à l’exception de celle des Mormons, toutes 
les religions étaient chrétiennes.

Voyant là une occasion en or de corriger cette idée 
fausse, Harold a dit : « J’ai expliqué aux élèves que ‘mor-
mons’ était un sobriquet donné aux membres de l’Église 
en raison de notre croyance en la Bible et au Livre de 
Mormon comme étant deux anciens témoignages scrip-
turaires de Jésus-Christ. »
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Mary m’a ouvert son cœur en me racontant comment 
l’emploi du nom complet de l’Église lui a permis d’ins-
truire ses enfants : « Les choses sont plus claires pour mes 
enfants maintenant que je leur enseigne que nous som-
mes membres de l’Église de Jésus-Christ en ces derniers 
jours, au lieu d’utiliser le terme ‘mormons’ quand je parle 
de nous. Auparavant, ils étaient confus et me deman-
daient : ‘Pourquoi on dit “mormons”. Est-ce que ça veut 
dire que nous ne sommes pas chrétiens ?’ Je sens que ce 
changement les a aidés quand, à l’école, ils parlent de reli-
gion avec les autres enfants qui ne sont pas croyants. »

« Je suis missionnaire pour Jésus-Christ »
Le président Nelson nous a promis que, si nous 

utilisons le nom correct de l’Église, « nous 
aurons la connaissance et 

le pouvoir de Dieu » pour 
répandre l’Évangile. J’ai 
été inspiré par l’histoire 
de Teresa sur ce qui s’est 
produit quand un collègue 
de travail lui a posé des 

questions sur l’Église. Suivant le conseil du président 
Nelson, elle a commencé par donner à son ami le nom 
complet de l’Église.

Elle m’a écrit ceci : « Il a été intéressé par l’Église. 
Il l’a étudiée pendant plusieurs mois puis, de manière 
miraculeuse, il a été baptisé par l’évêque, mon fils. Le 
jour du baptême, ma famille et moi étions si heureux ! 
Les promesses sont vraies. »

Jordan a dit que de nombreuses personnes ne 
connaissent pas encore le nom de l’Église. Il a écrit : 
« L’utilisation du nom complet de l’Église me donne 
l’occasion d’expliquer à quel point l’Église est centrée 

sur Jésus-Christ et pourquoi nous nous appelons saints 
des derniers jours. »

Quand un homme a demandé à Chloé si elle était une 
« missionnaire mormone », elle lui a répondu avec puis-
sance : « Non, je suis missionnaire pour Jésus-Christ. » 
Chloé m’a dit que l’homme avait exprimé le désir de sui-
vre Jésus-Christ et qu’elle lui avait enseigné que l’Église 
de Jésus-Christ des Saints des Derniers Jours est dirigée 
par le Sauveur. Elle lui a ensuite donné des renseigne-
ments sur l’Église.

« Vous appellerez l’Église de mon nom »
Lorsqu’il a révélé le nom de son Église à Joseph Smith, 

le prophète, le Sauveur a déclaré : « Car c’est là le nom 
que portera mon Église dans les derniers jours, c’est-
à-dire l’Église de Jésus-Christ des Saints des Derniers 
Jours » (Doctrine et Alliances 115:4). Et aux Néphites, il a 
dit : « Vous appellerez l’Église de mon nom » car « com-
ment est-elle mon Église, si elle n’est pas appelée de mon 
nom ? » (3 Néphi 27:7, 8).

Avec Tommie, saint des derniers jours, je témoigne que, 
lorsque nous utilisons le nom complet de l’Église, nous som-
mes bénis et nos interlocuteurs le sont aussi. Tommie m’a dit 
ceci : « Quand je fais part à d’autres personnes des bénédic-
tions que m’apporte l’Église de Jésus-Christ des Saints des 
Derniers Jours en ces temps où règnent la peur et le conflit, 
je me rends compte que je leur permets de savoir qu’il existe 
un refuge contre la tempête, aux côtés de disciples de Jésus-
Christ qui se soucient d’elles et qui suivent le Sauveur. » ◼
NOTES
	 1.	Je remercie Gerrit W. Gong, du Collège des douze apôtres, de m’avoir 

raconté ces histoires.
	 2.	Russell M. Nelson, « Le nom correct de l’Église », Le Liahona, novem-

bre 2018, p. 89 ; voir aussi « Ouvrir les cieux pour recevoir de l’aide », 
Le Liahona, mai 2020, p. 73.
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Tout au long de l’histoire, le 
Seigneur a commandé à son 
peuple de construire des 

temples. Ce sont des lieux saints 
où nous ressentons l’amour de 
Dieu, recevons des ordonnances et 
échangeons des promesses avec lui. 
L’Église construit des temples dans 
le monde entier afin que de plus en 
plus de personnes accèdent à ces 
bénédictions.

L’œuvre du temple

P R I N C I P E S  D E  B A S E  D E  L ’ É V A N G I L E

Le temple est la maison du Seigneur. Dans les temples, nous recevons des ordonnances et contractons 
des alliances avec lui. Nous y accomplissons également des ordonnances pour nos ancêtres.
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Sceller les familles
Le mariage au temple s’appelle 

également le scellement. Lorsqu’un 
homme et une femme sont scellés 
dans le temple et respectent les 
alliances qu’ils ont contractées, 
ils seront mariés pour l’éternité. 
Lorsqu’ils auront des enfants, ceux-ci 
leur seront scellés. Si les parents 
sont scellés alors qu’ils ont déjà des 
enfants, ceux-ci peuvent leur être 
scellés. S’ils mènent une vie juste, 
ils seront en famille pour toute 
l’éternité.

La dotation
Les membres de l’Église qui 

mènent une vie juste vont au temple 
pour recevoir des ordonnances et 
contracter des alliances avec Dieu, 
c’est-à-dire lui faire des promesses. 
L’une des ordonnances que l’on 
reçoit dans le temple s’appelle la 
dotation. Le mot dotation signifie 
« don ». La dotation du temple est 
un don de Dieu. Au cours de cette 
ordonnance, nous apprenons le plan 
de notre Père céleste pour notre salut 
et nous faisons alliance de respecter 
les commandements de Dieu. Si 
nous respectons les alliances que 
nous contractons, Dieu nous bénit.
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Aussi dans ce 
numéro
Nous espérons que vous avez 
aimé apprendre ce qu’est l’œuvre 
du temple. Voici d’autres termes 
de l’Évangile employés dans ce 
numéro :

D’APRÈS LES ÉCRITURES
Le Seigneur a toujours commandé à son peuple de bâtir des temples (voir 
Doctrine et Alliances 124:39).
Le scellement des familles fait partie de l’œuvre accomplie dans les temples (voir 
Doctrine et Alliances 138:47-48).
Les ordonnances que nous accomplissons sur terre sont valables dans les cieux 
(voir Matthieu 16:19 ; Doctrine et Alliances 132:46).

Les bénédictions de l’œuvre 
du temple

Si nous sommes fidèles aux allian-
ces que nous contractons dans le 
temple, nous serons bénis, protégés 
et fortifiés. Le pouvoir de la prêtrise 
nous accompagnera. Nous vivrons 
avec notre famille pour l’éternité.

Le temple est aussi un lieu de 
paix et de révélation. Lorsque nous 
accomplissons l’œuvre du temple, 
nous recevons la direction spirituelle 
de Dieu et ressentons son amour. ◼

L’œuvre du temple pour 
tous les enfants de Dieu

Nous recherchons notre histoire 
familiale afin de découvrir nos ancê-
tres. Ensuite, nous accomplissons 
l’œuvre du temple en leur faveur. 
Nous accomplissons pour eux toutes 
les ordonnances nécessaires aux 
vivants : le baptême, la confirmation, 
l’ordination à la prêtrise (pour les 
hommes), la dotation et le scelle-
ment. Ils ont alors la possibilité de 
choisir d’accepter ces ordonnances 
ou non. Ainsi, tous les enfants de 
Dieu ont la possibilité d’accéder aux 
bénédictions de l’Évangile.

Révélation :  
communication de 
Dieu à ses enfants. 
Elle nous parvient par 
l’intermédiaire du  
Saint-Esprit, habituel-
lement sous forme de 
pensée ou de sentiment 
(voir page 30).

Diacres : premier 
office de la Prêtrise 
d’Aaron. L’une des 
tâches les plus visibles 
des diacres est de dis-
tribuer la Sainte-Cène  
(voir page 38).

Servir : répondre aux 
besoins d’autrui à la 
manière du Christ afin 
de permettre à chacun 
de se sentir aimé au 
sein de l’Église (voir 
page 18).
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Mon mari et moi vivons en Tasmanie, 
l’état insulaire situé au sud de l’Aus-
tralie continentale. Notre temple 

« local » est celui de Melbourne (Australie), 
qui se trouve à près de cinq cents kilomètres 
de chez nous.

En novembre 2019, nous avons eu la 
chance d’y passer quelques jours. Nous étions 
loin de nous douter que ce serait notre der-
nier voyage avant pas mal de temps. Avant la 
pandémie, mon mari et moi nous rendions au 
temple entre une et quatre fois par an. Pour 
y aller, nous prenions un avion ou un ferry. 
Les années durant lesquelles nous avions des 
difficultés financières, nous y allions moins 
souvent. Certains séjours ne duraient qu’une 
journée, d’autres plusieurs.

Je suis servante des ordonnances du 
temple et les quelques jours que nous avons 

Le fait de détenir 
une recommanda-
tion pour entrer 
dans le temple me 
permet de m’assu-
rer de conserver 
mon enthousiasme 
à vivre l’Évangile 
de Jésus-Christ.

passés au temple m’ont permis de me replon-
ger dans mon appel, d’en apprendre davan-
tage à propos du plan de notre Père céleste, 
de servir autrui et de voir chacun éprouver de 
la joie et du bonheur dans le temple.

Quand le temple et les frontières de notre 
État ont été fermés à cause de la pandémie 
de COVID-19, je me suis demandé comment 
j’allais continuer à faire du temple une partie 
importante de ma vie. J’ai été fortifiée par les 
inspirations du Saint-Esprit qui m’assuraient 
que bien que le temple soit fermé, les béné-
dictions qui découlent des alliances du tem-
ple m’étaient toujours accessibles. Je me suis 
sentie plus proche du Seigneur, en particulier 
quand je me suis attachée à servir autrui, que 
ce soit les membres de ma famille ou d’autres 
personnes.

J’ai passé du temps à revoir dans ma tête les 
alliances que j’ai contractées, les sentiments 
que j’ai éprouvés dans le temple et la connais-
sance que j’ai acquise. J’ai récité les paroles des 
ordonnances dans mon cœur. J’ai continué à 
rechercher mon histoire familiale, à saisir des 
noms et des sources sur le site de FamilySearch 

Ce que le temple 
signifie pour moi
Par Lisa Prebble

Temple de Melbourne (Australie)
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et à transmettre ces noms au temple. J’ai hâte 
de voir la liste des ordonnances à accomplir 
diminuer quand les temples rouvriront.

Il y a longtemps, une sœur de notre 
paroisse m’a dit que, comme elle vivait loin 
du temple, elle avait pris la décision de 
consacrer un minimum de deux heures par 
semaine, soit la durée d’une session de dota-
tion, à l’œuvre de l’histoire familiale. Elle 
voulait montrer son engagement au Seigneur 
malgré les difficultés qu’elle avait à se rendre 
au temple. Son objectif m’a profondément 
touchée et je me suis fixé le même.

Le discours de la conférence générale 
d’octobre 2020 de Ronald A. Rasband, du 
Collège des douze apôtres, m’a rappelé cet 
objectif de longue date. Il a dit : « Nous 
accomplissons l’œuvre du temple lorsque 
nous recherchons nos ancêtres et trans-
mettons leurs noms pour des ordonnances. 
Pendant que nos temples sont fermés, nous 
pouvons effectuer des recherches généalo-
giques. Avec l’Esprit de Dieu dans le cœur, 
nous nous tenons à leur place pour qu’ils 
soient déclarés dignes devant le Seigneur 1. »

Le vingtième anniversaire de la consécration du temple de 
Melbourne a eu lieu en 2020 et cela m’a rappelé de nombreuses 
bénédictions que notre famille a reçues en allant dans ce temple, 
et d’autres, depuis sa consécration en 2000. Le temple a été l’un des 
fondements de la force et du témoignage des membres de notre 
famille. En compagnie de nos quatre enfants, nous nous sommes 
rendus dans plusieurs temples en Australie. Nous y avons vu nos 
enfants accomplir des baptêmes, recevoir leur dotation et être scellés 
à leur conjoint.

Le fait de détenir une recommandation pour entrer dans le temple 
me permet de m’assurer de conserver mon enthousiasme à vivre l’Évan-
gile de Jésus-Christ. Les entretiens de renouvellement de ma recomman-
dation pour entrer dans le temple ont été des moments de réflexion. Ils 
m’ont donné l’occasion d’exprimer mon témoignage. Il m’ont permis 
de renforcer ma décision de rester loyale et fidèle à la « multiplicité de 
bénédictions » (Doctrine et Alliances 104:2) promises par le Seigneur que 
ma famille et moi avons reçues et qui nous ont fortifiés.

Le fait de détenir une recommandation pour entrer dans le temple 
est lié à ma foi, mon engagement envers l’Évangile de Jésus-Christ, 
ma joie, mon espérance, ma gratitude, mon obéissance et mon amour 
pour le Seigneur Jésus-Christ et notre Père céleste. ◼
L’auteur vit en Tasmanie (Australie).
NOTE
	 1.	Voir Ronald A. Rasband, « Digne devant le Seigneur », Le Liahona, novembre 2020, 

p. 25.

Frère et sœur Prebble avec leurs enfants, et les conjoints de ceux-ci, au temple de 
Sydney (Australie) pour le scellement de la plus jeune de leurs filles.
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En 2015, à l’occasion de la reconsécra-
tion du temple de Montréal (Québec, 
Canada) à la suite de rénovations 

importantes, nos dirigeants locaux ont orga-
nisé des visites guidées du bâtiment. C’était 
l’occasion parfaite d’inviter des amis à venir 
voir le temple.

J’ai immédiatement pensé à deux bonnes 
amies avec qui j’avais étudié et qui m’avaient 
déjà posé des questions au sujet de l’Église et 
de mes croyances. Elles avaient toutes les deux 
déjà eu l’occasion d’assister à une réunion de 
Sainte-Cène pendant la période de Noël. Et, 
deux ans avant, je les avais invitées à mon 
mariage. À cette occasion, je leur avais expli-
qué pourquoi elles ne pouvaient pas assister à 
la cérémonie de scellement dans le temple 1.

Lorsque deux de 
mes amies ont 
pris part aux 
visites guidées du 
temple avec moi, 
j’ai ressenti une 
joie immense.

Pourtant, même si j’avais déjà parlé de 
l’Église avec elles, j’ai hésité à les inviter. 
J’avais peur de me retrouver dans une situa-
tion gênante si elles refusaient de venir. J’ai 
finalement eu le courage de leur téléphoner 
et de leur dire : « Voudrais-tu voir l’endroit où 
je me suis mariée ? Le temple est ouvert au 
public pour des visites guidées. Si ça t’inté-
resse, on pourrait y aller ensemble. »

Elles ont toutes deux aussitôt répondu : 
« Oui ! Avec plaisir ».

L’une de mes amies est venue avec ses 
deux enfants, l’autre avec son mari. Cela a 
été une expérience inoubliable pour moi. Le 
fait de leur faire part de mon amour pour le 
temple m’a procuré une joie immense.

Dans son discours de la conférence géné-
rale d’octobre 2020, intitulé « Digne devant le 
Seigneur », Ronald A. Rasband, du Collège 
des douze apôtres, nous a rappelé ceci : 
« Sur le mur extérieur de chaque temple de 
l’Église, sont inscrits les mots évocateurs : 
‘Sainteté au Seigneur’. Le temple est la mai-
son du Seigneur et un sanctuaire à l’abri du 
monde. L’Esprit du Seigneur enveloppe les 
personnes qui l’adorent dans cette enceinte 
sacrée. C’est le Seigneur qui établit les critères 
à remplir pour y entrer en qualité d’invités 2. »

Le temple est un refuge contre les maux 
du monde. Quand je me rappelle cela, je 
comprends pourquoi les personnes qui y 
entrent doivent vivre conformément aux 

Présenter le temple 
à nos amis
Par Myriam Vega

Temple de Montréal (Québec, Canada)
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enseignements du Seigneur énoncés par l’Église de Jésus-Christ des 
Saints des Derniers Jours. En fait, tout le monde est invité à ressentir 
la joie de contracter des alliances sacrées avec Dieu. Mais, pour cela, 
nous devons répondre aux critères qu’il a établis pour l’obtention 
d’une recommandation pour entrer dans le temple. C’est à chacun de 
nous de décider d’obéir ou non à ses lois.

Lorsque nous expliquons à nos amis la différence qu’il y a entre un 
temple et une église, disons-leur simplement ceci :

1.	 Le temple est la maison de Dieu. C’est un endroit paisible dans 
lequel les membres fidèles de l’Église de Jésus-Christ des Saints 
des Derniers Jours font la promesse sacrée à Dieu de vivre en 
accord avec ses commandements. C’est un endroit où nous 
recevons des enseignements concernant la raison d’être de la 
condition mortelle et où les membres d’une famille sont scellés 
les uns aux autres pour l’éternité. Dans le temple, nous accom-
plissons des ordonnances, comme le baptême, pour nos ancêtres 
qui n’ont pas eu l’occasion de les recevoir de leur vivant.

2.	 Les églises sont des lieux où les membres se rassemblent le 
dimanche pour apprendre à mieux connaître notre Père céleste 
et Jésus-Christ et pour prendre la Sainte-Cène. Les jours de la 
semaine, les églises sont le cadre d’activités sociales ou sportives. 
Chacun est toujours le bienvenu dans nos églises, aussi bien le 
dimanche qu’en semaine.

Le simple fait de dire à nos amis ce que le temple représente 
pour nous leur permet de ressentir l’Esprit. Ce sera pour eux un 

témoignage de la sainteté de ce lieu.
Je considère le temple avec beaucoup de 

respect et de reconnaissance. Lorsque je m’y 
rends, j’ai le sentiment d’avoir une meilleure 
perspective de ma vie. Cela me permet de 
prendre du recul par rapport aux difficultés 
que je rencontre et je vois clairement sur quoi 
je dois porter mon attention au quotidien. 
Je me sens plus proche de Dieu et de Jésus-
Christ, mon Sauveur, ainsi que des membres 
de ma famille, vivants et morts.

Les moments que je préfère dans le temple 
sont ceux que j’y passe avec mon mari. Notre 
amour est fortifié par le souvenir des alliances 
que nous avons faites avec notre Père céleste 
et l’un avec l’autre, lorsque nous avons été 
scellés pour le temps et l’éternité. ◼
L’auteur vit au Québec (Canada).
NOTES
	 1.	Pour obtenir une réponse à vos ques-

tions au sujet du temple, consultez la page 
Internet temples.ChurchofJesusChrist.org et lisez l’ar-
ticle de Shanna Butler, « Comment parler du temple », 
Le Liahona, janvier 2006, p. 41-42.

	 2.	Ronald A. Rasband, « Digne devant le Seigneur », 
Le Liahona, novembre 2020, p. 25.

Frère et sœur Véga devant le temple le jour de leur scellement.
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Chaque fois qu’on annonçait un voyage de 
ma branche au temple, j’étais du voyage. 
Comme je ne pouvais pas encore y 

entrer, souvent je me promenais dans les jardins 
du temple. Je priais notre Père céleste et lui 
exprimais mon désir profond d’entrer dans le 
temple un jour. Certaines de ces promenades 
ne duraient que dix minutes mais elles ont eu 
une profonde influence sur mon esprit.

Un soir, alors qu’il pleuvait et faisait froid, 
je suis arrivé tard au temple. Et bien que les 
jardins soient déjà fermés au public, le per-
sonnel de sécurité du temple m’a autorisé à 
y passer un petit moment. J’avais un exem-
plaire de la prière de consécration du temple 
avec moi. J’ai ressenti qu’il fallait que je la lise.

À la lecture des paroles suivantes, j’ai été 
rempli d’émotions : « Veuille, par le pouvoir 
du Saint-Esprit, insuffler la paix à ton peuple 
lorsqu’il se présente à toi le cœur lourd à la 

En 2018, je me 
suis fixé l’objectif 
d’obtenir une 
recommandation 
pour entrer dans 
le temple. Un an 
plus tard, ma fian-
cée et moi étions 
scellés dans le 
temple pour toute 
l’éternité.

recherche de ta direction dans ses épreuves. 
Veuille le réconforter et le soutenir quand il 
vient dans les moments de tristesse. Veuille 
lui donner courage, direction et foi quand 
il se réunit pour trouver refuge contre les 
tourments du monde. Veuille lui confirmer la 
réalité de ta divinité et la réalité de la divinité 
de Jésus-Christ, ton Fils ressuscité 1. »

Je savais que, bien que je ne me trouve pas à 
l’intérieur du temple, mes promenades dans les 
jardins du temple comptaient pour le Seigneur.

Mon objectif d’entrer dans le temple
Mon désir d’entrer dans le temple a vu le 

jour un matin de décembre 2018. Assis sur 
mon lit, je lisais un discours de conférence 
générale de Richard G. Scott (1928-2015), du 
Collège des douze apôtres. Il parlait de l’im-
portance d’être digne d’entrer dans le temple. 
Il disait : « Le temple est un lieu de paix, 
de bonheur et d’inspiration. Si vous y allez 
régulièrement, votre vie aura un objectif plus 
élevé. » Puis il a ajouté cette déclaration sur-
prenante : « Allez au temple. Vous savez que 
c’est ce qu’il faut faire. Faites-le maintenant 2. »

J’ai surligné ce passage, consulté le calen-
drier de mon pieu pour l’année 2019 et j’ai 
vu que les membres de ma branche se ren-
draient au temple de Johannesbourg (Afrique 
du Sud) tous les deuxièmes vendredis du 
mois. Bien que n’ayant pas encore de recom-
mandation pour entrer dans le temple, je me 
suis fixé l’objectif d’aller dans les jardins du 

L’œuvre du temple 
apporte des bienfaits à 
tous, vivants et morts
Par Sibonelo Mncwabe

Temple de Johannesburg (Afrique du Sud)
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temple au moins une fois par mois, avec les 
membres de ma branche ou seul.

Digne d’entrer
Au début du mois de janvier, j’ai dit à mon 

président de branche que je souhaitais obte-
nir une recommandation et entrer dans le 
temple. J’avais hâte d’atteindre cet objectif.

En août, j’ai reçu une recommandation 
à usage limité et j’ai pu me rendre dans le 
baptistère avec les jeunes de ma branche. Je 
me suis fait baptiser pour mes deux oncles 
et mon grand-père maternel. J’ai également 
commencé à participer au cours de prépa-
ration au temple dans le but de recevoir ma 
dotation. En attendant ce jour, j’ai continué à 
me rendre au temple et à prendre part à des 
sessions de baptêmes.

Enfin, le 2 novembre 2019, ma fiancée et 
moi sommes entrés dans le temple et nous 
en sommes ressortis mari et femme, scellés 
pour le temps et pour l’éternité. Il n’y a pas 
de mots pour exprimer l’esprit présent en 
cette magnifique cérémonie. Ma femme et 

moi avons continué de nous rendre au temple. Nous y avons vécu des 
expériences précieuses et sacrées jusqu’à la fermeture mondiale des 
temples en 2020 à cause de la pandémie de COVID-19.

Le temple est pour tout le monde
La sœur de ma mère n’est pas membre de l’Église, mais elle est venue 

au temple pour notre scellement. Plus tard, elle nous a raconté une 
expérience qu’elle a eue après s’être promenée dans les jardins du tem-
ple. Elle a fait un rêve dans lequel elle était à nouveau au temple à l’occa-
sion de notre scellement, mais cette fois, tous les membres de la famille 
étaient présents, y compris ceux pour lesquels je m’étais fait baptiser. 
Elle m’a dit : « Ta mère aussi était là, mais elle répétait sans cesse : ‘Je ne 
peux pas voir mon fils. Pourquoi ne puis-je pas voir mon fils ?’ »

J’ai pleuré après avoir entendu cela et je savais pourquoi ma mère 
ne pouvait pas me voir. Elle était décédée en 2002 et j’avais remis à plus 
tard l’accomplissement des ordonnances du temple en sa faveur. J’ai 
pris la décision de le faire au plus vite. Peu de temps après, j’ai eu l’hon-
neur d’officier lors de son baptême et de prononcer ses prénoms et son 
nom tandis que je baptisais la jeune fille qui représentait ma mère.

J’ai un fort témoignage du fait que le temple est la maison de Dieu. 
Nous pouvons avoir accès à son pouvoir lorsque nous sommes dans 
le temple. Je sais aussi que le temple apporte des bienfaits à tous les 
enfants de Dieu, vivants ou morts. ◼
L’auteur vit à Gauteng (Afrique du Sud).
NOTES
	 1.	Gordon B. Hinckley, prière de consécration du temple de Johannesbourg (Afrique du 

Sud), 24 août 1958, ChurchofJesusChrist.org.
	 2.	Richard G. Scott, « Recevoir les bénédictions du temple », L’Étoile, juillet 1999, p. 29-30.
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Frère et sœur Mncwabe (au centre) le jour de leur scellement, en compagnie de membres de leur famille.

Pour en savoir davantage sur la préparation  
à entrer dans le temple, consultez  
temples​.ChurchofJesusChrist​.org
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Il n’est pas rare de fréquenter un 
groupe de personnes sans pour 

autant avoir le sentiment d’y avoir sa 
place. Lorsque cela se produit à l’église, 
cela peut être particulièrement difficile 
à vivre pour qui ressent cela.

Gordon B. Hinckley (1910-2008) 
a enseigné que chaque personne 
qui entre dans l’Église a besoin d’un 
ami 1. Les frères et sœurs de service 
pastoral ont l’occasion de s’assurer 
que chaque membre sait qu’il a un 
ami dans la paroisse ou la branche.

C’est particulièrement important 
pour les personnes qui ont l’impres-
sion de ne pas entrer dans « le moule ». 
Parmi ces personnes qui ont l’impres-
sion de ne pas être à leur place, il est 
possible de trouver des nouveaux 
membres, des personnes arrivées 
récemment dans l’unité, des célibatai-
res, des personnes sans enfants, des 
jeunes, des personnes âgées, des non-
pratiquants, des personnes discrètes 
ou qui se sentent mal à l’aise pour une 
raison ou une autre. Ce sont en géné-
ral les personnes dont l’apparence, la 
manière de parler, de penser, de s’ha-
biller ou d’agir est différente de celle 
des autres membres du groupe. En 

d’autres termes, chacun d’entre nous 
peut parfois avoir l’impression de ne 
pas être à sa place.

Alyssia, une femme qui a eu du mal 
à s’intégrer en raison de son origine 
ethnique, a dit : « Il peut être difficile 
d’être différente. Et c’est dur d’expli-
quer ce sentiment à quelqu’un qui ne 
l’a pas vécu. » Mais elle a ajouté : « Des 
actes simples de gentillesse et d’efforts 
pour aller vers moi m’ont permis de 
me sentir considérée et intégrée. Je me 
sens intégrée quand les gens font un 
effort pour avoir une vraie conversa-
tion avec moi, m’accordent du temps 
ou m’invitent à passer du temps avec 
eux. Ça fait vraiment du bien quand 
les gens vous montrent qu’ils veulent 
être avec vous 2. »

Idées pour instaurer un sentiment 
d’appartenance

Que peuvent faire les frères et 
sœurs de service pastoral pour que 
les personnes sentent qu’elles ont 
leur place ?

1.	 Les écouter. Nous sentons que 
nous avons notre place lorsque 
nous savons que l’on nous écoute 
et que l’on nous voit tels que nous 

P R I N C I P E S  D U  S E R V I C E  P A S T O R A L

Servir en instaurant un 
sentiment d’appartenance

sommes, malgré nos imperfec-
tions. Il ne nous est pas demandé 
de résoudre les problèmes d’autres 
personnes, c’est même souvent 
impossible. Cependant, nous pou-
vons les écouter avec compassion 
et intérêt, en reformulant ce qu’el-
les nous disent et en leur deman-
dant ce qu’elles ont d’autre en tête. 
Ce sont des moyens de créer des 
liens auxquels nous exercer et 
dont nous donnerons l’exemple.

2.	 Prier pour ces personnes. Nous 
pouvons être inspirés à prier pour 
ces personnes. Peut-être nous 
sentirons-nous également poussés 
à leur demander si nous pouvons 
prier avec elles, ou ce qu’elles sou-
haiteraient que nous demandions 
à Dieu en leur faveur.

3.	 Inviter, présenter et inclure. 
Invitez-les à participer aux acti-
vités de paroisse, aux projets de 
service, aux activités sociales et 
autres activités de groupe. Si pos-
sible, emmenez-les, présentez-les 
aux autres membres de l’unité et 
incluez-les dans les conversations 
en leur posant des questions qui 
leur permettent de prendre part à 
la discussion. Aidez les personnes EN
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qui viennent d’emménager dans le secteur 
à faire la connaissance des autres membres de l’unité : il est fort 
probable qu’ils cherchent aussi à se faire des amis.

4.	 Évaluer. Demandez directement aux nouveaux membres de 
votre unité à quel point ils se sentent intégrés dans la paroisse. 
Qui sont leurs amis ? Qui pourrait le devenir ? Questionnez-les 
au sujet de leurs passe-temps, de leurs enfants et de leurs préoc-
cupations. De cette manière, vous saisirez les occasions de les 
présenter aux personnes qui partagent leurs centres d’intérêt ou 
qui auraient besoin de leurs compétences.

5.	 Mettez l’accent sur leurs points forts. Nous sentons que nous 
avons notre place lorsque nous avons quelque chose à donner. 
Mettez l’accent sur les points forts que vous avez remarqués chez 
eux. Demandez-leur ce que dirait une personne qui les connaît 
bien au sujet de leurs atouts. S’ils ne le savent pas, suggérez-leur 
de poser la question. Cherchez comment leurs atouts fortifie-
raient les autres membres de l’unité.

6.	 Consultez les dirigeants. Si c’est approprié, parlez de leurs 
points forts et de leurs besoins aux dirigeants de paroisse. De 
cette manière, ils auront les renseignements dont ils ont besoin 
pour rechercher l’inspiration afin de leur confier une tâche ou un 
appel importants.

7.	 Donnez-leur des moyens d’agir. Aidez-les à voir leurs compéten-
ces à travers des questions comme : comment vous y êtes-vous 
pris pour vous faire de nouveaux amis par le passé ? Comment 
feriez-vous pour resserrer vos liens d’amitiés avec quelqu’un ? 
Qu’avez-vous fait pour vous rapprocher d’autres personnes jus-
qu’à présent ? Que pourriez-vous essayer d’autre ? ◼

NOTES
	 1.	Voir Gordon B. Hinckley, « Les convertis et les Jeunes Gens », L’Étoile, juillet 1997, p. 54.
	 2.	Alissia H., « Ensemble, nous sommes meilleurs » (en version numérique unique-

ment), Le Liahona, septembre 2021.

DOCUMENTATION 
SUPPLÉMENTAIRE
Apprenez-en davantage en lisant la 
documentation suivante :
• 	 « Neuf façons de faire vraiment 

changer les choses » (en version 
numérique uniquement), Le Liahona, 
octobre 2021 (disponible dans la 
« Médiathèque de l’Évangile », en 
ligne et dans l’application mobile).

• 	 « Inclure tout le monde », 
Le Liahona, janvier 2021, p. 32-33.

• 	 « Nous pouvons faire mieux : 
Accueillir notre prochain dans la 
bergerie », Le Liahona, septem-
bre 2017, p. 22-27.
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Par Ryan J. Wessel

Au cours des premiers mois qui ont suivi mon appel d’évêque, j’ai été sur-
pris de voir trois couples de parents de la paroisse venir à moi en privé 
pour me dire qu’ils avaient un enfant qui s’identifiait comme homo-

sexuel ou transgenre. Dans chacun des cas, les parents ont exprimé leur amour 
sincère pour leur enfant mais également leur inquiétude qu’il ne soit pas accepté 
dans la paroisse.

Plus tard, d’autres familles m’ont fait part des mêmes inquiétudes et je me suis 
rendu compte que, bien que n’ayant pas vraiment d’expérience du sujet, en tant 
qu’évêque, il me revenait d’aider tous les membres de ma paroisse à édifier une 
communauté plus unie, quelle que soit la situation de chacun.

J’ai vite compris que, pour servir plus efficacement dans mon appel d’évêque, je 
devais être disposé à comprendre ce que vivaient les membres qui s’identifiaient 
comme LGBT et leur famille. Aussi, grâce aux conversations ouvertes et sincères, 
aux essais et aux erreurs, à l’étude approfondie du sujet et à la compréhension 
acquise en m’appuyant sur le Seigneur, j’ai beaucoup appris sur la manière d’ap-
porter davantage de soutien aux membres qui se trouvaient dans cette situation 
et qui s’efforçaient d’aller au Christ.

Le besoin d’unité et de compréhension m’est apparu comme une évidence et 
j’ai appris quelques leçons qui, en tant qu’évêque, m’ont aidé à davantage met-
tre l’accent sur l’intégration de nos frères et sœurs LGBT. J’espère qu’en lisant 
ce que j’ai appris, les dirigeants et les membres trouveront des idées qui leur 
seront utiles.

Comprendre et intégrer 
nos frères et sœurs LGBT 
Nous pouvons tous favoriser l’unité dans nos paroisses et nos collectivités.
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Leçon n° 1 : Suivre les apôtres vivants
J’ai rapidement découvert l’intérêt qu’il y avait à connaître 

les enseignements apostoliques les plus récents sur le sujet.
L’une des belles vérités propres à l’Église de Jésus-

Christ des Saints des Derniers Jours est que ses membres 
sont dirigés par des apôtres et des prophètes vivants (voir 
Doctrine et Alliances 1:30). Pour moi, le terme vivant 
signifie que nous bénéficions aujourd’hui de conseils sur 
la manière dont l’Évangile s’applique aux besoins de notre 
époque. Par conséquent, si nous ne nous appuyons que 
sur le langage du passé, nous risquons de passer à côté de 
la direction essentielle que le Seigneur nous donne par 
l’intermédiaire des prophètes actuels.

L’une des choses qui m’ont permis de revoir les ensei-
gnements apostoliques récents est la section « Faire face 
aux défis de la vie » du site de l’Église, en particulier les 
pages intitulées « Attirance pour les personnes de même 
sexe » et « Transgenre ». Voici quelques déclarations qui 
ont particulièrement attiré mon attention :

• 	 D. Todd Christofferson, du Collège des douze apô-
tres, a dit : « La diversité que nous trouvons aujour-
d’hui dans l’Église n’en est peut-être qu’à ses débuts. 
Pour être franc, je pense qu’elle ne va faire que 

s’accroître. […] Le fait que chacun apporte des dons et 
des points de vue différents ainsi que le vaste éventail 
de différences, d’origines et de difficultés nous mon-
treront ce qui est vraiment essentiel dans l’Évangile du 
Christ. La plupart du reste, qui a été sans doute acquis 
au fil du temps et qui est davantage culturel que doc-
trinal, peut disparaître. Alors nous pourrons vraiment 
apprendre à être des disciples 1. »

• 	 Quentin L. Cook, du Collège des douze apôtres, 
nous a lancé l’invitation suivante : « Soyons les pre-
miers à tendre la main avec amour et compassion. 
Ne permettons pas aux familles de rejeter ou de ne 
pas respecter les personnes qui choisissent un style 
de vie différent en raison de leurs sentiments vis-à-
vis de leur propre sexe 2. »

Afin d’inciter les membres de ma paroisse à étudier les 
enseignements récents des apôtres, nous avons consacré 
l’une de nos leçons conjointes du cinquième dimanche 
à discuter de quelle manière mieux suivre les directives 
de nos dirigeants. Cette leçon s’est avérée être une expé-
rience profonde, poignante et édifiante.
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Leçon n° 2 : Préférer la foi à la peur
On a souvent peur de ce qu’on ne connaît 

pas. En tant que nouvel évêque, je ne savais 
pas trop comment tendre la main aux mem-
bres de ma paroisse qui s’identifiaient comme 
homosexuels et qui avaient besoin d’aide 
spirituelle. J’avais du mal à mener une discus-
sion sur ce sujet et de conseiller les parents 
de jeunes dans la confusion au sujet de leur 
identité sexuelle.

J’étais assailli de pensées angoissantes :
« Et si je ne dis pas ce qu’il faut ? »
« Et si je tiens des propos trop conserva-

teurs ou extrêmes ? »
« En sais-je assez pour aider ces personnes ? »
Un jour, alors que je réfléchissais à mes 

craintes, je me suis senti poussé à étudier des 
passages des Écritures qui parlaient de la peur. 
En lisant des passages comme « l’amour par-
fait bannit toute crainte » (Moroni 8:16) et « la 
crainte n’est pas dans l’amour, mais l’amour 
parfait bannit la crainte » (1 Jean 4:18), j’ai 
éprouvé un sentiment de paix.

Ces vérités m’ont aidé à me rappeler que, si 
j’agissais par amour sincère, j’avais l’assurance 
de recevoir la direction et l’aide du Seigneur.

Je témoigne que, lorsque j’étais suffisam-
ment humble pour accepter de suivre les ins-
pirations du Saint-Esprit, même lorsque je ne 
me sentais pas à la hauteur dans des situations 
nouvelles pour moi, j’ai vu se réaliser la pro-
messe que Dieu « [rendra] fortes pour [nous] 
les choses qui sont faibles » (Éther 12:27).

Leçon n° 3 : Utiliser des choses simples, 
pour les dirigeants

En parcourant la documentation fiable dont 
je disposais à la recherche d’idées sur le sujet, 
j’ai trouvé plusieurs conseils pratiques qui 
m’ont aidé à édifier une communauté ouverte 
à l’intégration. En vous appuyant sur les révéla-
tions de l’Esprit, adaptez certaines des sugges-
tions suivantes à la situation de votre paroisse :

• 	 Consultez les personnes qui connaissent 
bien les problèmes LGBT afin d’appren-
dre et de comprendre leur point de vue. 
Ce peut être votre président de pieu, les 
membres de votre conseil de paroisse, 
d’autres évêques de votre région, des amis 
de confiance et les membres de votre 
paroisse qui s’identifient comme LGBT 
et leur famille. Vous trouverez égale-
ment des conseils sur la page « Attirance 
pour les personnes de même sexe » du 
site de l’Église (www.churchofjesus-
christ.org/study/life-help/same-sex-
attraction?lang=fra). Nous disposons de 
beaucoup d’aide autour de nous et nous 
ne sommes pas seuls face à notre appel.

• 	 Rendez humblement votre témoignage 
et n’ayez pas peur de demander que l’on 
vous explique les choses que vous ne 
comprenez pas totalement. Nous pou-
vons apporter notre soutien simplement 
en étant disposés à écouter et apprendre.

• 	 Soyez disposé à demander pardon si vous 

Trouvez davantage de 
documentation dans la 
section « Faire face aux 
défis de la vie » du site 
ChurchofJesusChrist.org.

« Quand vous ouvrez 
votre cœur à autrui 
vous constatez que  

nous avons tous 
notre place »,  

Jean B. Bingham.
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avez dit ou fait quelque chose de bles-
sant, même si ce n’était pas intentionnel. 
L’ouverture réciproque édifie la confiance.

• 	 Si un membre ou un ami de l’Église fait 
un commentaire déplacé ou blessant au 
sujet des personnes LGBT, réfléchissez à 
la meilleure manière d’y réagir. La plu-
part du temps, ces commentaires sont 
dus au manque d’expérience et ne sont 
pas destinés à manquer de respect aux 
personnes qu’ils visent. Il serait bénéfi-
que de donner des conseils en privé.

• 	 Quelle que soit la personne à qui vous 
vous adressez, assurez-vous que la 
manière dont vous parlez à tous les 
enfants de Dieu est conforme à vos 
alliances et à votre appel.

• 	 Lorsque les membres de votre paroisse 
vous font part de leur expérience, il s’agit 
de quelque chose de très personnel. Ne 
les divulguez pas sans avoir obtenu leur 
permission au préalable.

• 	 Souvenez-vous que ce qu’une personne 
ressent et la manière dont elle choisit de 
réagir à ces sentiments sont deux choses 
différentes. Dans les sujets de l’Évan-
gile, on trouve l’explication suivante : 
« L’Église fait la distinction entre l’atti-
rance pour les personnes du même sexe 
et le comportement homosexuel. Les 
personnes qui éprouvent une attirance 
pour les personnes du même sexe ou qui 
s’identifient comme homosexuels, les-
biennes ou bisexuelles peuvent contrac-
ter et respecter des alliances avec Dieu 
et être totalement dignes et pleinement 
pratiquantes dans l’Église. S’identifier 
comme homosexuel, lesbienne ou 
bisexuel ou éprouver de l’attirance pour 
des personnes du même sexe n’est pas 
un péché et n’interdit à personne de par-
ticiper aux activités de l’Église, de rece-
voir des appels ou d’aller au temple 3. »

• 	 Veillez à donner aux personnes s’identi-
fiant comme homosexuelles ou transge-
nres les mêmes occasions qu’à d’autres 
personnes d’apporter leur contribution. 
Les membres de votre paroisse ont 
tous des expériences et des points de 

vue uniques qui seront bénéfiques à votre unité. Comme frère 
Christofferson l’a également enseigné : « Tant qu’elle respecte […] 
les principes et les enseignements de l’Évangile du Christ, il n’y 
a vraiment aucune raison pour qu’une personne sujette à une 
attirance envers les personnes du même sexe ne puisse pas par-
ticiper pleinement à la vie de l’Église ou en être un membre à 
part entière. Elle peut avoir des appels, prendre la parole, aller au 
temple et y servir. Toutes les possibilités et toutes les bénédictions 
qui découlent de l’appartenance à l’Église sont à sa portée 4. »

Continuer d’apprendre et d’aimer
Depuis que j’ai été appelé évêque, je suis arrivé à la ferme convic-

tion que chacun de nos frères et sœurs apporte une belle contribution 
unique à l’Évangile de Jésus-Christ, à notre communauté et à chacun 
de nous. Quel que soit notre rôle au sein de la paroisse, nous avons 
la responsabilité et le privilège sacrés d’édifier une communauté plus 
unie en nous efforçant de mieux aimer, comprendre et soutenir cha-
cun de nos frères et sœurs spirituels.

Jean B. Bingham, présidente générale de la Société de Secours, a 
rendu ce témoignage : « En gardant le cœur et l’esprit ouvert, on est 
toujours surpris de découvrir de nombreuses qualités formidables chez 
les gens, des qualités que l’on n’aurait peut-être jamais soupçonnées. 
Quand on a vécu cela, quand on a vu, quand on a ouvert son cœur à 
autrui, on se rend compte que nous avons tous notre place 5. » ◼
L’auteur vit en Utah (États-Unis).
NOTES
	 1.	Voir D. Todd Christofferson, dans « Attirance pour les personnes de même sexe », Faire 

face aux défis de la vie, ChurchofJesusChrist.org.
	 2.	Voir Quentin L. Cook, dans « Attirance pour les personnes de même sexe », Faire face 

aux défis de la vie, ChurchofJesusChrist.org.
	 3.	Sujets de l’Évangile, « Attirance pour les personnes de même sexe », topics.

ChurchofJesusChrist.org ; voir aussi le Manuel général d’instructions : Servir dans l’Église 
de Jésus-Christ des Saints des Derniers Jours, section 38.6.15, ChurchofJesusChrist.org.

	 4.	Voir D. Todd Christofferson, dans « Attirance pour les personnes de même sexe », Faire 
face aux défis de la vie, ChurchofJesusChrist.org.

	 5.	Voir Jean B. Bingham, dans « Attirance pour les personnes de même sexe », Faire face 
aux défis de la vie, ChurchofJesusChrist.org.



Parce que nous avions pris l’habitude de nous appeler « mormons » et « SDJ », 
les gens ne connaissaient pas le nom complet de l’Église. J’ai décidé de prier afin 
que nous, membres de l’Église, reconnaissions notre erreur.

En y réfléchissant, j’ai pensé au prophète. J’ai dit à ma collègue : « Seul le 
prophète peut rectifier ce problème. Il est le seul à pouvoir le faire à l’échelle 
mondiale. » J’avais foi que Dieu répondrait à nos prières.

P O R T R A I T S  D E  F O I

Pour en savoir plus sur 
l’histoire de Chioma, 
consultez ce numéro sur 
l’application « Bibliothèque 
de l’Évangile » ou utilisez le 
code QR suivant :

J’avais foi que Dieu 
nous entendrait
Par Chioma C. Duru

Osun (Nigeria)
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réjouie de cette révélation qui disait 
qu’en nous faisant baptiser pour les 
membres de notre famille décédés, 
« nous les représentons et leur don-
nons la possibilité de se lever à la 
première résurrection ».

La famille Kimball avait quitté 
New-York (États-Unis) pour se join-
dre aux saints à Kirtland (Ohio, 
États-Unis). Plus tard, ils avaient 
déménagé à Far West (Missouri, 
États-Unis). Seulement un an après, 
ils avaient dû fuir le Missouri en 
même temps que des milliers d’au-
tres saints des derniers jours afin 
d’échapper à la persécution perpé-
trée par des émeutiers violents. Il se 
sont alors installés à Nauvoo, à des 
centaines de kilomètres de leur point 
de départ initial.

Bien que leur arrivée à Nauvoo se 
soit déroulée dans des circonstances 

Un enseigne-
ment glorieux
Par Spencer W. McBride
Département d’histoire de l’Église

F E M M E S  D E S  D É B U T S  D U  R É T A B L I S S E M E N T

Puissions-nous tous 
ressentir la joie 
que Vilate Kimball 
a éprouvée en 
apprenant qu’elle 
pouvait se faire 
baptiser en faveur 
de ses ancêtres.

difficiles, la lettre que Vilate adressa à 
son mari en octobre 1840 était pleine 
d’enthousiasme. Elle s’y exclamait : 
« Je veux me faire baptiser pour 
ma mère. J’avais prévu d’attendre 
ton retour, mais la dernière fois 
que Joseph a parlé de ce sujet, il a 
conseillé à tout le monde de ne pas 
perdre de temps et de libérer leurs 
amis de la servitude le plus vite 
possible. […] Ainsi chacun aura sa 
chance, comme tu le vois. N’est-ce 
pas un enseignement glorieux ? »

Vilate a été l’une des premières 
femmes à se faire baptiser pour les 
morts à Nauvoo. ◼
Les citations sont tirées de la lettre de Vilate Kimball 
à Heber C. Kimbal du 11 octobre 1840, Bibliothèque 
d’histoire de l’Église, Salt Lake City.
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En octobre 1840, Vilate Kimball, 
alors âgée de trente-quatre ans, a 

écrit une lettre à Heber C. Kimball, 
son mari, qui était membre du 
Collège des douze apôtres. « Le 
président [Joseph] Smith a présenté 
un sujet nouveau et glorieux […] qui 
a suscité un véritable réveil spirituel 
dans l’Église », a-t-elle écrit à Heber 
qui était en mission en Angleterre 
pour la deuxième fois. Le sujet de 
l’enseignement de Joseph Smith était 
le baptême pour les personnes qui 
n’avaient pas eu la possibilité de le 
recevoir de leur vivant.

Elle a relaté ceci : « Joseph en a 
reçu une explication plus complète 
par révélation. […] Dans l’Église, 
il est possible que chacun se fasse 
baptiser pour tous les membres de sa 
famille qui sont morts avant que cet 
Évangile ait été annoncé. » Vilate s’est 
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Pourquoi Moïse, Élias et Élie 
sont-ils apparus dans le temple  
de Kirtland ?

« Nous qui nous 
préparons à 
rencontrer 

Dieu, pouvons savoir quel-
les sont les responsabilités 
qu’il nous a confiées en 
examinant les clés sacrées 
rétablies dans le temple de 
Kirtland 1. »
—Quentin L. Cook, du Collège des 
douze apôtres

Que sont les clés de la prêtrise ?

Les clés de la prêtrise sont l’autorité que Dieu a donnée aux dirigeants de la prê-
trise pour diriger, superviser et gouverner l’utilisation de sa prêtrise sur la terre 2.

DISCUSSION
Quelles bénédictions avez-vous reçues grâce à la  
prêtrise ? Qu’allez-vous faire pour participer à cette 
œuvre « ordonnée de Dieu » ?

Doctrine et 
Alliances 110

NOTES
	 1.	Quentin L. Cook, « Se préparer 

à rencontrer Dieu », Le Liahona, 
mai 2018, p. 114.

	 2.	Voir Manuel général d’instructions : 
servir dans l’Église de Jésus-Christ 
des Saints des Derniers Jours, sec-
tion 3.4.1, ChurchofJesusChrist.org.

	 3.	Dallin H. Oaks, « Les clés et l’au-
torité de la prêtrise », Le Liahona, 
mai 2014, p. 50.

	 4.	Russell M. Nelson, « Ô vaillants 
guerriers d’Israël » (réunion 
spirituelle mondiale pour les 
jeunes, 3 juin 2018), HopeofIsrael.
ChurchofJesusChrist.org.

	 5.	Guide des Écritures, « Élias », scrip-
tures.ChurchofJesusChrist.org.

	 6.	Russell M. Nelson, « Les alliances », 
Le Liahona, novembre 2011, p. 87-
88.

	 7.	Gary E. Stevenson, « Où sont les 
clés et l’autorité de la prêtrise ? » 
Le Liahona, mai 2016, p. 31.

MOÏSE

ÉLIAS
« A apparemment 
vécu sur la terre du 
temps d’Abraham5. »

Prophète du 
royaume d’Israël, 
au nord, environ 
900 ans av. J.-C.

A libéré les Israélites 
de la servitude en 
Égypte

ÉLIE
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Clés et autorité de la prêtrise

Le 3 avril 1836, le Seigneur a envoyé les détenteurs de la prê-
trise dont il est fait mention dans l’Ancien Testament, Moïse, 

Élias et Élie, auprès de Joseph Smith et Oliver Cowdery afin de 
leur conférer les choses suivantes : 

Dallin H. Oaks, premier conseiller dans la Première Présidence, a enseigné : « Au final, toutes 
les clés de la prêtrise sont détenues par le Seigneur Jésus-Christ, dont c’est la prêtrise. C’est 
lui qui détermine les clés qui sont déléguées aux mortels et la manière dont ces clés seront 
utilisées 3. » Le président de l’Église reçoit du Seigneur l’autorité d’exercer toutes les clés de la 
prêtrise nécessaires au fonctionnement de l’Église (voir Doctrine et Alliances 132:7).
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La dispensation de l’Évangile d’Abraham
« En nous et en notre postérité toutes les générations après nous seraient 
bénies » (Doctrine et Alliances 110:12)

« Avec ce renouvellement [de l’alliance abrahamique], nous avons reçu, 
comme ceux des temps anciens, la sainte prêtrise et l’Évangile éternel. Nous 
avons le droit de recevoir la plénitude de l’Évangile ainsi que les bénédic-
tions de la prêtrise et de nous qualifier pour la plus grande bénédiction de 
Dieu : la vie éternelle 6. »  
—Russell M. Nelson

Les clés du pouvoir de scellement
« Tourner le cœur des pères vers les enfants, et les enfants vers les 
pères » (Doctrine et Alliances 110:15)

« Les clés du scellement rétablies par Élie, le prophète de l’Ancien 
Testament, permettent que des ordonnances soient accomplies dans 
des temples sacrés. Les ordonnances accomplies dans ces temples 
permettent à des personnes et à des familles de retourner auprès de 
nos parents célestes 7. »  
—Gary E. Stevenson, du Collège des douze apôtres

Les clés du rassemblement d’Israël
« Le rassemblement d’Israël des quatre coins de la terre » (Doctrine 
et Alliances 110:11)

« Quand nous parlons du rassemblement, nous exprimons simple-
ment cette vérité fondamentale, que chacun des enfants de notre 
Père céleste, des deux côtés du voile, mérite d’entendre le message 
de l’Évangile rétabli de Jésus-Christ 4. »  
—Russell M. Nelson
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Comment bénéficier des 
pouvoirs des cieux ?

Que signifie être 
longanime ?
L’une des définitions de la 
longanimité est la capacité de 
continuer à donner de l’amour 
lorsque nous nous sentons seuls 
et que nous sommes blessés ou 
frustrés. Connaissez-vous des 
personnes qui sont des exemples 
de longanimité ? Comment 
suivrez-vous leur exemple ?

NOTES
	 1.	Voir David A. Bednar, 

« Doux et humble de cœur », 
Le Liahona, mai 2018 », p. 33.

	 2.	Voir Prêchez mon Évangile, 
guide du service missionnaire, 
2018, p. 125-138.

Comment ferons-­nous 
preuve de douceur ?
La douceur consiste en partie 
à reconnaître les réussites 
d’autrui 1. Y a-t-il dans votre 
entourage quelqu’un à féliciter 
ou dont les mérites sont à 
louer ?

Est-­ce que je montre 
de l’amour de manière 
sincère ?
L’amour divin est sincère. 
Comment acquerrez-vous un 
amour plus sincère pour les 
gens qui vous entourent ? Le 
sixième chapitre de Prêchez mon 
Évangile nous enseigne comment 
acquérir des vertus chrétiennes 
et mentionne plusieurs passages 
d’Écritures à étudier au sujet de 
l’amour 2.

Doctrine et 
Alliances 121
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FAIRE INTERVENIR LE 
POUVOIR DU SAUVEUR 
DANS NOTRE VIE
« Lorsque le Sauveur 
saura que vous voulez 
véritablement faire appel 
à lui, lorsqu’il sentira que 
le désir le plus cher de 
votre cœur est de béné-
ficier de son pouvoir, le 
Saint-Esprit vous fera 
savoir exactement ce que 
vous devez faire. »
Russell M. Nelson, président 
de l’Église de Jésus-Christ des 
Saints des Derniers Jours, « Attirer 
le pouvoir de Jésus-Christ dans 
notre vie », Le Liahona, mai 2017, 
p. 42.

Dans Doctrine et 
Alliances 121:36, 
nous apprenons 

que « les pouvoirs du ciel 
ne peuvent être maîtri-
sés ou utilisés que selon 
les principes de la jus-
tice ». Les versets 41 et 42 
contiennent des exemples 
de principes justes. En 
apprenant à vivre selon ces 
principes, nous pourrons 
bénéficier des pouvoirs des 
cieux dans tous les aspects 
de notre vie.
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Que signifie être intègre ?

Dans Doctrine et 
Alliances 124:15, 
le Seigneur a dit 

qu’il aimait Hyrum Smith 
« à cause de l’intégrité de 
son cœur ». Réfléchissez à 
la manière de faire preuve 
d’intégrité dans ces domai-
nes de votre vie :

Vous méritez 
l’intégrité !
Le président Nelson 
nous adresse cet 
encouragement : « Votre 
précieuse identité 
mérite votre précieuse 
intégrité ! Préservez-la 
comme le prix inestima-
ble qu’elle est 4. »

NOTES
	 1.	Russell M. Nelson, « Integrity 

of Heart (L’intégrité du 
cœur) » (réunion spirituelle de 
l’université Brigham Young, 
23 février 1993), p. 4, speeches.
byu.edu.

	 2.	Russell M. Nelson, « Integrity 
of Heart (L’intégrité du 
cœur) », p. 3.

	 3.	Vern P. Stanfill, « Choisir la 
lumière », Le Liahona, novem-
bre 2015, p. 57.

	 4.	Russell M. Nelson, « Integrity 
of Heart (L’intégrité du 
cœur) », p. 7.

Intégrité personnelle
Elle consiste à répondre de vos erreurs et à faire ce que vous avez 

promis.
« L’intégrité protège l’amour au foyer et l’amour enrichit la vie de 

famille et la rend plus joyeuse, aujourd’hui et pour l’éternité 2. »

Tenez-vous les promesses que vous faites à d’autres personnes ?

Intégrité spirituelle
Elle consiste à rester fidèle à vos expériences spirituelles 
et à ne pas les nier.

« Notre quête de la lumière aboutira mieux si nous la 
reconnaissons quand elle brille dans notre vie 3. »

Quelles expériences spirituelles avez-vous eues et 
qu’il vous est impossible de nier ?

Doctrine et 
Alliances 124
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Intégrité professionnelle
Elle consiste à faire de votre 
mieux au travail ou dans 
vos études et à ne pas vous 
attribuer le mérite du travail 
d’autrui.

Russell M. Nelson a posé la 
question suivante : « Lorsqu’on 
vous confie une tâche au tra-
vail, êtes-vous intègre vis-à-vis 
de votre employeur ? Ou vous 
autorisez-vous autre chose 
qu’une loyauté totale 1 ? »
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De nombreux futurs missionnaires ouvrent leur lettre d’appel en mis-
sion entourés de leur famille et de leurs amis. La mienne, je l’ai ouverte 
tout seul, dans un champ de pommes de terre. J’étais étudiant à Ricks 

College (qui plus tard est devenu l’université Brigham Young-Idaho). À l’époque, 
il n’y avait ni réseaux sociaux, ni accès à l’Internet et j’étais loin de ma famille. 
Aussi, je me suis rendu dans un champ, j’ai fait une prière et j’ai ouvert la lettre.

Elle disait : « Vous servirez dans la mission de Cleveland (Ohio, États-
Unis). » Je me suis dit que c’était vraiment super que Kirtland, qui se trouve 
en Ohio, fasse partie de la mission, bien qu’à cet instant, je n’aie pas encore 
compris tout ce que représentait cette ville.

Bienvenue en Ohio
J’ai tout d’abord été affecté à la paroisse d’Ashtabula, dans le pieu de 

Kirtland. En route vers mon premier quartier de prosélytisme, Shawn 
Patrick Murphy, mon collègue, et moi nous sommes arrêtés au magasin de 
Newel K. Whitney, à Kirtland. Aujourd’hui, on y trouve un grand centre 
d’accueil des visiteurs mais, à l’époque c’était un petit endroit. Je me revois 
montant les escaliers menant à la salle au-dessus du magasin, là où Joseph 
Smith tenait l’École des prophètes. J’en savais peu sur l’histoire de ce lieu 
mais j’ai tout de même eu un sentiment très net quand nous sommes 
entrés dans cette pièce toute simple avec ses bancs en bois.

Le directeur du centre, frère Brewer, avait été président de mission. 
Tandis qu’il parlait de cette pièce où les dirigeants de l’Église de l’époque 
étudiaient et apprenaient ensemble, j’ai fortement ressenti l’Esprit. J’ai 
commencé à voir le rôle charnière que Kirtland avait joué dans l’histoire 
de l’Église.

Un lieu de préparation
Au début des années 1830, la ville d’Independence (Missouri) était iden-

tifiée comme l’emplacement de la nouvelle Jérusalem. Les saints avaient 
commencé à s’y installer. Mais, à cause de l’opposition à leurs croyances et 
des différends qu’ils eurent avec d’autres habitants du Missouri, ils furent 
été chassés de la ville. En 1834, Joseph organisa un groupe d’environ deux 
cent trente hommes, femmes et enfants, connu plus tard sous 
le nom de camp de Sion. Ils devaient se ren-
dre au Missouri depuis l’Ohio afin 
d’aider les saints à récupérer 

Par Jeremy R. 
Jaggi
des soixante-dix

Aujourd’hui 
encore, je 
continue de 
bénéficier de ce 
que j’ai appris 
à propos du 
temple lorsque 
j’étais jeune 
missionnaire.

Le temple  
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Doctrine et 
Alliances 109-110

de Kirtland,  
lieu de sainteté



	 O c t o b r e   2 0 2 1 	 31



32	 L e   L i a h o n a

les terres qu’ils avaient légalement acquises. Au bout de 1450 km, les 
membres du camp de Sion ne réussirent pas à récupérer les terres 
mais cette expérience servit de cadre à la préparation de futurs diri-
geants de l’Église, notamment Brigham Young et Wilford Woodruff, 
lesquels seraient plus tard présidents de l’Église, et d’autres hommes 
qui seraient appelés apôtres et soixante-dix par la suite.

En plus de la préparation des dirigeants, qui était importante, les 
effets sanctificateurs du camp de Sion ont également permis de prépa-
rer un peuple disposé à faire des sacrifices pour construire un temple.

À Kirtland, le prophète reçut révélation sur révélation au sujet 
de l’organisation de l’Église, tout cela en préparation à ce qui allait 
devenir l’accomplissement suprême : la construction du temple 1. Et 
les sacrifices apportèrent littéralement les bénédictions du ciel 2. Les 
saints étaient si pauvres qu’ils arrivaient à peine à subvenir à leurs 
besoins. Et pourtant, ils consacrèrent leur temps, leurs talents et leurs 
biens, l’alliance même que nous faisons dans le temple aujourd’hui, à 
la construction de la maison du Seigneur.

L’esprit du temple
Aujourd’hui, c’est une autre Église, la Communauté du Christ, 

qui possède et entretient le temple de Kirtland. Un guide, membre 
de cette Église, nous a fait visiter le bâtiment et, alors qu’il citait des 
passages des journaux personnels de personnes qui avaient témoigné 
des événements merveilleux qui se produisirent lors de la consécra-
tion du temple, j’ai ressenti l’Esprit. Entre autres événements, il y eut 
l’apparition d’anges et l’illumination flamboyante du temple 3. L’Esprit 
m’a confirmé que cet endroit avait bel et bien été une maison de Dieu.

J’ai servi dans la paroisse d’Ashtabula pendant sept mois. Chaque 
jour de préparation ou presque, nous emmenions les personnes que 
nous instruisions visiter le magasin de Newel K. Whitney et nous leur 
parlions du temple de Kirtland. À de nombreuses reprises, nous avons 
raconté le récit inspirant de l’apparition du Christ dans le temple :

« Ses yeux étaient comme une flamme de feu, ses cheveux étaient 
blancs comme la neige immaculée, son visage était plus brillant que 
l’éclat du soleil et sa voix était comme le bruit du déferlement de 
grandes eaux, oui, la voix de Jéhovah, disant :

‘Je suis le premier et le dernier ; je suis celui qui vit, je suis celui 
qui fut immolé ; je suis votre avocat auprès du Père’ » (Doctrine et 
Alliances 110:3-4).

En plus du Sauveur, d’autres personnes, Moïse, Élias et Élie, appa-
rurent dans le temple. Ils remirent à Joseph les clés du rassemblement 
d’Israël, de la dispensation de l’Évangile d’Abraham, et de l’œuvre de 
l’histoire familiale et du temple (voir Doctrine et Alliances 110:10-16).

Sacrifices et bénédictions
Je pense que, du fait de l’importance de 

ces manifestations, nous prêtons parfois 
moins attention à d’autres choses qui se 
sont également produites. Dans la prière de 
consécration du temple de Kirtland, Joseph 
Smith s’adressa au Dieu d’Israël, « qui gard[e] 
l’alliance et fai[t ] preuve de miséricorde », 
et adressa cette supplication au Seigneur : 
« Accepte que te soit dédiée cette maison, 
œuvre de nos mains, que nous avons bâtie à 
ton nom » (Doctrine et Alliances 109:1, 78).

En apparaissant à la suite de cette prière, 
Jésus-Christ, le porte-parole de Dieu, montra 
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qu’il acceptait sa maison et les ordonnan-
ces qui y seraient accomplies ainsi que les 
alliances qui y seraient contractées. Cette 
approbation a été accordée à tous les temples 
consacrés depuis lors ainsi qu’aux alliances 
contractées et aux ordonnances accomplies 
dans ces temples.

Dans la prière de consécration, Joseph 
demanda également spécialement au 
Seigneur de bénir les dirigeants de l’Église et 
leur famille. Aujourd’hui, ces bénédictions 
s’appliquent aux présidences de la Société 
de Secours, des collèges de la prêtrise, 
des Jeunes Filles, ainsi qu’aux présidences 
de pieu, de mission, etc. (voir Doctrine et 
Alliances 109:71). Joseph demanda ensuite 
au Seigneur : « Souviens-toi de tous les mem-
bres de ton Église, ô Seigneur, de toutes 
leurs familles […] afin que ton Église sorte 
du désert de ténèbres et brille » (Doctrine et 
Alliances 109:72-73).

Joseph demanda des bénédictions spécia-
les pour les dirigeants et leur famille, pour 
les membres et leur famille et pour l’Église 
tout entière. Nous voyons régulièrement 
l’accomplissement de ces bénédictions alors 
que l’Église brille comme une lumière dans 
les ténèbres.

Trois vérités fondamentales
Pour moi, la consécration du temple de 

Kirtland illustre trois vérités fondamentales :

1.	 Nous sommes bénis lorsque nous nous 
préparons à aller au temple. Les saints 
durent se préparer afin que le temple de 
Kirtland soit construit. Ils durent faire 
des sacrifices, se purifier et faire que leur 
cœur soit bien disposé. Nous devons 
faire de même afin d’être plus prêts à 
recevoir les bénédictions du Seigneur.

2.	 Nous pouvons recevoir la révélation 
dans la maison du Seigneur. Les visions 

données à Joseph Smith et à Oliver Cowdery dans le temple de 
Kirtland leur apportèrent la direction et la compréhension. À 
titre personnel, nous pouvons également trouver l’inspiration 
lorsque nous allons au temple à la recherche de réponses.

3.	 Nous trouvons refuge dans le temple. En des temps de persé-
cution et de pauvreté, les saints de Kirtland découvrirent que 
la maison du Seigneur était un sanctuaire qui les protégeait 
des problèmes qui les assaillaient. Il en est de même pour nous 
aujourd’hui.

Les bénédictions du temple
Au fil des ans, j’ai découvert que ce que j’ai appris sur le temple lors-

que j’étais jeune missionnaire a été une bénédiction pour ma famille 
et moi. Par exemple, c’est au temple, après notre première année de 
mariage, qu’Amy, ma femme, et moi avons ressenti qu’il était temps 
d’avoir un enfant. Nous étions tous deux étudiants et, vu nos maigres 
moyens financiers, j’ai été tenté d’ignorer cette impression. Mais le 
Seigneur était en train de nous préparer.

Au cours des trois années qui ont suivi, ma femme a fait trois faus-
ses couches et je me suis demandé pourquoi nous avions ressenti que 
nous devions avoir un enfant si c’était impossible. Ensuite, nous nous 
sommes installés en Californie (États-Unis) où nous avons consulté un 
spécialiste de la fertilité et, finalement, notre premier enfant est né : 
nous l’avons appelé Mackenzie.

En suivant l’inspiration que nous avons reçue dans le temple, nous 
avons entamé un processus qui a duré trois ans. Si nous ne l’avions 
pas fait, la naissance de notre premier enfant aurait été décalée d’au 
moins trois ans. Nous considérons cette expérience comme une béné-
diction de préparation et de révélation.

Nous avons eu Emma, notre deuxième enfant, mais ensuite ma 
femme a fait une autre fausse couche puis nous avons perdu un fils, 
Stewart. Au cours des mois et des années qui ont suivi, alors que nous 
recherchions la paix, nous avons appris que la plupart des symboles 
dans le temple nous orientent vers le Sauveur et vers le baume guéris-
seur que seule son expiation nous apporte.

Je remercie Dieu pour les bénédictions du temple. Je vous rends 
témoignage que c’est un lieu de préparation, de révélation et de paix. ◼
NOTES
	 1.	Quarante-six révélations publiées dans les Doctrine et Alliances ont été données à 

Joseph Smith à Kirtland ou à proximité.
	 2.	Voir « Au grand prophète », Cantiques, n° 16.
	 3.	Voir History of the Church, tome 2, p. 428.
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Par Sherri Heider Wright

Dorothy savait que la fin était proche. Chaque jour, ses capacités dimi-
nuaient. La capacité de se doucher toute seule. La capacité de se faire 

à manger. La capacité d’aller aux toilettes sans tomber. La capacité de 
déverrouiller la porte de derrière et de ramasser le journal devant la porte 
d’entrée. La capacité d’écrire un mot à un être cher.

Cependant, certaines choses demeuraient encore. Son courage. Son 
intelligence. Sa gratitude. Et, de ce fait, la compagnie de Dorothy était 
très agréable. Sa maison semblait accueillir des visiteurs venant des deux 
côtés du voile.

La Société de Secours avait organisé des tours de garde et c’était à 
mon tour de passer la nuit chez elle, censément pour veiller sur elle. Une 
tempête printanière s’est levée, provoquant une coupure d’électricité vers 
23 heures. Nous nous sommes rendu compte de la coupure de courant 
quand j’ai essayé d’allumer la lumière pour l’accompagner aux toilet-
tes. J’ai relevé l’interrupteur du disjoncteur mais rien ne s’est produit. 
Cependant, Dorothy était bien préparée. Elle a sorti une petite lampe de 
poche de l’un des compartiments de son déambulateur et cela nous a per-
mis de traverser le couloir tant bien que mal. Après l’avoir raccompagnée, 
à petit pas, à son fauteuil, elle m’a souri et m’a dit : « Sais-tu à quel point je 
te suis reconnaissante ? »

Plus tard, vers minuit et demi, quelque chose m’a réveillée. J’ai reçu 
l’inspiration suivante : « Dorothy a besoin de sa bouteille d’oxygène por-
tative. » J’ai remarqué que le bruit de la machine à oxygène de Dorothy 
avait cessé. Le courant n’était toujours pas rétabli. Je me suis dépêchée 
d’aller chercher sa bouteille d’oxygène portative. Je l’ai mise en place en 
essayant de ne pas la réveiller. Alors que je disposais les tubes sur son 
visage, elle m’a regardée et m’a dit de nouveau : « Sais-tu à quel point je te 
suis reconnaissante ? »

Heureusement, la présidente de la Société de Secours a répondu 
au SMS que je lui ai envoyé à 1 heure du matin. Elle a écrit : « Il y a de 

« Sais-tu à quel point je te 
suis reconnaissante ? »

V I E I L L I R  E T  R E S T E R  F I D È L E

Une nuit, alors que je  
prenais soin d’une sœur 
âgée, j’ai appris une leçon 
sur la gratitude que je ne 
n’oublierai jamais.
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l’électricité chez moi. Je vais appeler 
la compagnie d’électricité. » Son 
appel a dû faire effet car à 1 h 30, des 
techniciens sont arrivés en camion et 
ils se sont attelés à rétablir le courant 
chez Dorothy. À 2 h 30, quand elle 
s’est réveillée pour un nouvel aller-
retour aux toilettes à petits pas, elle 
a regardé par la fenêtre de la cuisine. 
Elle a vu tous les techniciens et a 
dit : « J’espère qu’ils savent à quel 
point je leur suis reconnaissante. »

Les ouvriers ont quitté les lieux 
à 5 h 30, au moment-même où la 
batterie de la bouteille d’oxygène 
portative s’est éteinte. Mais les 
lumières étaient revenues. Après 
un dernier passage aux toilettes, 
nous avons vu que la machine à 
oxygène s’était remise à fonctionner. 
J’ai aidé Dorothy à bien s’installer 
dans son fauteuil. Avant de fermer 
les yeux, elle m’a dit qu’elle avait 
reçu trois autres visiteurs durant 
la nuit : des membres de sa famille 
venus lui apporter réconfort et paix. 
Puis elle a de nouveau murmuré : 
« Sais-tu à quel point je te suis 
reconnaissante ? »

Je suis sortie de chez Dorothy à 
8 heures ce samedi matin, relayée 
par une autre sœur de notre 
paroisse. Lorsque je me suis assise 
dans ma voiture, des larmes me sont 
montées aux yeux. J’ai ressenti un 
grand amour pour Dorothy et une 
grande reconnaissance pour les 
moments privilégiés que je venais de 
passer avec elle.

Ses mots sont sortis de mon cœur 
tandis que j’offrais une prière de gra-
titude : « Père céleste, sais-tu à quel 
point je te suis reconnaissante ? »

Malgré son âge avancé et son 
besoin d’aide, l’exemple simple de 
reconnaissance de Dorothy m’a fait 
du bien cette nuit-là. Et il continue 
de m’en faire. Bien qu’elle ne soit 
plus parmi nous, je me surprends 
souvent à penser : « Les gens savent-
ils à quel point je leur suis reconnais-
sante ? » Et chaque fois que je le fais, 
j’essaie d’exprimer cette gratitude. ◼
L’auteur vit en Utah (États-Unis).

POUR EN SAVOIR PLUS
Dans le numéro d’avril 2021 du 
Liahona, apprenez comment 
prendre soin de vous-même tout 
en prenant soin d’autrui en lisant 
l’article imprimé (« Tout en prenant 
soin des autres, prenez soin de 
vous-même ») et un autre unique-
ment publié en version numérique 
(« Vous êtes aidant ? Prenez aussi 
soin de vous-même »).
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Les temples, le nom de l’Église 
et l’intégration

P O U R  L E S  P A R E N T S

VIENS ET SUIS-MOI 
AMUSEMENT EN FAMILLE

Le poids de l’affliction

Doctrine et Alliances 122:5-9

1.	 Réunissez des objets lourds 
comme des pierres ou de gros 
livres.

2.	 Faites asseoir tout le monde en 
cercle.

3.	 Montrez l’image de Joseph Smith 
dans la prison de Liberty.

4.	 Lisez Doctrine et Alliances 122:5-7.
5.	 Pour chaque affliction mentionnée 

dans ces versets, mettez une pierre 
au centre du cercle.

6.	 Demandez à chaque membre 
de la famille d’ajouter une pierre 
représentant une épreuve qu’il a 
traversée.

7.	 Lisez Doctrine et Alliances 122:8-9.
8.	 Qui a ressenti la douleur associée 

à toutes ces épreuves ? Imaginez 
ce que vous ressentiriez si vous 
deviez porter toute cette douleur.

Discussion : de quelle manière le 
Seigneur nous comprend, nous aide 
et change nos épreuves en expérien-
ces qui « seront pour [notre] bien » ? 
(Doctrine et Alliances 122:7).

Proposé par Mitzi Schoneman
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Chers parents,
Dans ce numéro, vous en apprendrez davantage concernant l’em-

ploi du nom correct de l’Église, l’importance des temples et la manière 
d’intégrer les nouveaux membres de son unité. Servez-vous des articles 
et des idées ci-dessous pour lancer une discussion avec les membres de 
votre famille sur ce que nous pouvons faire pour avancer sur le chemin 
des alliances.

DISCUSSIONS SUR L’ÉVANGILE
Car c’est là le nom que portera mon Église

Henry B. Eyring parle de la raison pour laquelle nous employons le nom 
complet de l’Église et des bénédictions que nous en recevons (voir la page 6). 
Lisez cet article en famille et expliquez en quoi l’usage du nom complet de 
l’Église est une façon de rendre notre témoignage.
Le temple

À l’aide des articles des pages 10 à 17 et des histoires qui se trouvent dans le 
magazine L’Ami, parlez du temple à vos enfants. Demandez-leur ce que le tem-
ple signifie pour eux. Aidez-vous de la documentation produite par l’Église 
pour répondre à leurs questions au sujet du temple.
Intégration

Si vos enfants adolescents, ou pré-adolescents, éprouvent une attirance 
pour les personnes du même sexe ou si l’un de leurs amis se trouve dans cette 
situation, lisez ensemble l’article 
de la page 20, puis discutez de la 
manière d’aider vos enfants ou leurs 
amis à se sentir mieux intégrés et à 
ressentir l’amour de Dieu pour eux.
Idées tirées du programme Viens 
et suis-moi

Voir les pages 26-29.
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TIRÉ DU MAGAZINE JEUNES, SOYEZ 
FORTS

Utiliser l’outil de transmission de 
coordonnées aux missionnaires

Lisez cet article en famille puis 
discutez de la manière dont chacun 
de vous utilisera cet outil pour faciliter 
l’œuvre missionnaire. Découvrez ce 
qu’il faut faire pour transmettre les 
coordonnées de quelqu’un aux mis-
sionnaires. Aidez vos enfants à le faire. 
S’ils ont leur propre appareil mobile, 
montrez-leur comment procéder.
Se préparer à recevoir sa dotation

Si certains de vos enfants se prépa-
rent à recevoir leur dotation, lisez cet 
article avec eux. Discutez ensemble 
des questions qu’ils se posent.

TIRÉ DU MAGAZINE L’AMI

Faire du temple une priorité
Découvrez les récits du premier 

voyage au temple d’Elena, de l’en-
thousiasme d’Ajan à l’idée de recevoir 
une recommandation pour entrer 
dans le temple et du sacrifice de 
Margaret pour se rendre au temple de 
Nouvelle-Zélande.

À l’aide de la page du journal « Mon 
histoire », aidez vos enfants à calculer 
dans combien d’années, de mois et de 
jours ils pourront recevoir leur recom-
mandation pour entrer dans le temple.
Aimer et accepter autrui

Angie n’appréciait pas le nouvel 
élève de sa classe jusqu’à ce qu’elle 

Bénédictions découlant de l’emploi 
du nom correct de l’Église

Parlez du nom correct de l’Église 
avec vos enfants et des raisons pour 
lesquelles nous l’utilisons. Lisez cet 
article de frère Soares et servez-vous 
des idées qu’il contient pour mener la 
discussion et aider vos enfants à pren-
dre conscience des bénédictions qui 
découlent de l’emploi du nom correct 
de l’Église.
Rester fort en Irlande

Habitez-vous dans un endroit où il 
y a peu de membres ? Lisez en famille 
l’histoire d’Evan et voyez comment il 
défend ses croyances alors qu’il est le 
seul membre de l’Église de son école. 
Demandez à vos enfants comment ils 
vont faire les bons choix et défendre 
la vérité même s’ils sont les seuls à le 
faire.

en sache davantage à son sujet. 
Utilisez cette histoire pour enseigner 
à vos enfants l’importance d’aimer les 
personnes qu’ils côtoient au lieu de les 
juger.
Viens et suis-moi pour les tout-petits

Dans la section « Pour les tout-
petits », découvrez des activités heb-
domadaires basées sur les Écritures 
et d’autres ressources utiles pour 
instruire les jeunes enfants.
Les apôtres autour du monde

Découvrez le récit de la visite de 
Dale G. Renlund aux membres de 
l’Église des Antilles.
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En janvier 2009, mon mari et moi 
nous sommes envolés pour l’Al-

lemagne. Il avait accepté un emploi 
dans ce pays et nous allions passer 
une semaine à Berlin pour organiser 
le déménagement de notre famille.

Je me suis tout de suite sentie acca-
blée par la différence entre l’Allema-
gne et les États-Unis. Le premier soir, 
je n’ai pas osé sortir de notre hôtel.

Mais le lendemain matin, un 
dimanche, j’ai pris mon courage à 
deux mains pour assister à la réunion 
de Sainte-Cène. Quand nous som-
mes entrés dans la salle de culte, un 
homme gentil a vu que nous étions 
américains et il nous a donné un livre 
de cantiques en anglais. Alors que 
j’étais assise au dernier rang et que je 
ne chantais pas les mêmes paroles que 
le reste de l’assemblée, j’ai vraiment 

ressenti que je n’en faisais pas partie.
La paroisse proposait l’interpréta-

tion en anglais et on nous a remis des 
écouteurs. À la moitié de la réunion, 
j’ai eu envie d’arracher les miens et de 
retourner dans ma paroisse aux États-
Unis. Mais, lorsque nous avons chanté 
le deuxième couplet du cantique 
« Quels fondements fermes », le Saint-
Esprit s’est emparé de mon cœur.

« Sur terre ou sur mer, au foyer, au 
désert,

As-tu besoin d’aide, […] mon bras t’est 
offert 1 .»

C’était comme si le Seigneur me 
parlait à travers ce cantique. Le 
visage baigné de larmes, je me suis 
précipitée vers le hall d’entrée, où un 
homme au regard doux m’a tendu 
son paquet de mouchoirs en papier 

L E S  S A I N T S  D E S  D E R N I E R S  J O U R S  N O U S  P A R L E N T

Trouverais-­je un jour ma place ?
Par Jill Bitner (Texas, États-Unis)

Alors que je ne chantais pas les mêmes paroles que le reste de l’assemblée, j’ai 
vraiment ressenti que je n’en faisais pas partie.

(dans la paroisse, tout le monde en 
avait toujours un).

Trois ans et demi plus tard, un 
dimanche matin de juin, dans la 
même salle de culte, l’organiste a 
commencé à jouer un cantique. J’ai 
ouvert mon livre de cantiques en 
allemand et j’ai commencé à chanter.

C’est à ce moment que le Saint-
Esprit m’a de nouveau enveloppée. Je 
chantais le même cantique, « Quels 
fondements fermes », mais tout était 
différent.

J’ai regardé autour de moi. Au lieu 
d’inconnus, j’ai vu des amis. Derrière 
nous était assis notre ancien prési-
dent de pieu, qui avait rapidement 
appris nos noms. Au premier rang, 
mon fils, qui était diacre, était assis 
à côté du jeune homme qui lui avait 
rendu visite à l’hôpital lorsqu’on lui 
avait diagnostiqué du diabète. À 
côté d’eux, il y avait la dirigeante des 
Jeunes Filles qui avait appris à ma 
fille à faire de délicieuses galettes de 
pomme de terre.

Dans la salle, il y avait des jeunes 
que j’avais instruits avec amour dans 
ma classe de l’institut pour les anglo-
phones, mes fidèles instructrices 
visiteuses et d’autres personnes qui 
avaient joyeusement pris part aux 
cours de danse de salon que l’évêque 
m’avait demandé de donner aux 
membres de la paroisse.

Mes yeux se sont remplis de lar-
mes mais cette fois je ne suis pas 
sortie en courant de la salle de culte. 
J’ai fouillé dans mon sac à main à la 
recherche de mon paquet de mou-
choirs en papier.

Tout le monde dans la paroisse en 
avait toujours un. ◼
NOTE
	 1.	« Quels fondements fermes », Cantiques, 

n° 42.
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En 1994, j’étais étudiante à l’uni-
versité Brigham Young quand 

le président Hunter (1907-1995) a 
invité les membres de l’Église de 
Jésus-Christ des Saints des Derniers 
Jours à devenir « un peuple qui va 
au temple et qui aime le temple ». 
Il a dit : « Hâtons-nous d’aller au 
temple aussi fréquemment que 
le temps, nos moyens et notre 
situation personnelle nous le 
permettent 1. »

À l’époque, mon appartement était 
situé à quinze minutes de marche du 
temple de Provo (Utah, États-Unis). 
Je n’avais pas de voiture mais je savais 
que ce n’était pas une excuse pour 
ne pas aller régulièrement au temple. 
J’ai décidé de faire du temple une 
priorité.

Comment je suis devenue une personne qui aime 
le temple
Par Harmony Seiver, Hawaï (États-Unis)

J’ai modifié mes horaires de cours 
afin d’être libre le vendredi. Puis j’ai 
pris l’engagement de faire de ce jour 
celui où j’allais au temple. Chaque 
vendredi du semestre, qu’il fasse beau 
ou qu’il pleuve, j’arrivais au temple 
à 7 h 30 pour me faire baptiser pour 
les morts. Lorsque j’avais un grand 
devoir ou un grand projet à rendre, 
j’allais premièrement au temple puis 
je consacrais le reste de la journée à 
mes études.

Un matin d’hiver, j’ai constaté 
qu’il avait beaucoup neigé dans la 
nuit. Étant née dans le centre de la 
Californie, je n’étais pas habituée à 
la neige et j’étais inquiète à l’idée de 
gravir la pente qui menait au temple. 
Mais, au lieu de chercher des excu-
ses pour ne pas y aller, j’ai enfilé une 

paire de bottes chaudes, pris mes 
chaussures du dimanche et je suis 
sortie pour me rendre au temple.

À mon arrivée, j’ai été accueillie 
par un servant des ordonnances 
du temple que je connaissais et qui 
était heureux de me voir malgré le 
mauvais temps. Une fois à l’intérieur, 
j’ai ressenti un mélange de fierté et 
de reconnaissance. Je me suis rendu 
compte que, comme le prophète 
nous l’avait demandé, j’étais devenue 
une personne « qui va au temple et 
qui aime le temple ».

Dans les années qui ont suivi, mon 
temps, mes moyens, ma situation 
personnelle et ma proximité géo-
graphique du temple ont changé à 
plusieurs reprises. Mais, chaque fois, 
j’ai modifié mon emploi du temps de 
manière à pouvoir continuer de faire 
du temple une priorité dans ma vie.

Et, ce faisant, comme le président 
Hunter l’avait promis, j’ai vu les béné-
dictions du temple se manifester dans 
ma vie. ◼
NOTE
	 1.	Howard W. Hunter, « Le grand symbole 

de notre appartenance à l’Église », L’Étoile, 
novembre 1994, p. 6.

Je m’étais engagée à aller au temple chaque vendredi mais, un matin, plusieurs centimètres de neige ont mis cette résolu-
tion à l’épreuve.
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Le temple est l’endroit le plus calme et le plus silen-
cieux sur terre, non ? Eh bien, peut-être pas pour 

une personne atteinte du syndrome de la Tourette, 
comme moi. Cette affection neurologique m’amène 
à faire constamment des gestes et des bruits invo-
lontaires. Cela a pour effet de mettre les gens mal 
à l’aise lorsque je suis à côté d’eux dans un endroit 
silencieux.

Un jour, pendant une session de dotation dans 
le temple de Washington D.C. (États-Unis), j’étais 
inquiet à l’idée de déranger ou distraire les autres 
participants. Le contrôle de mes tics requiert toute 
mon attention et cela m’empêche de me concentrer 
sur quoi que soit d’autre. Et, comme j’essayais de 
prêter attention aux enseignements de la dotation, 
je n’ai pas réussi à contrôler complètement mes 
tics, malgré tous mes efforts. Cette session avait 
été particulièrement difficile pour moi.

Plus tard, alors que je quittais la salle 
céleste, une voix réconfortante qui venait 
de derrière moi m’a dit « S’il vous plaît, 
revenez. Continuez de venir au 
temple. »

La voix venait d’un homme 
et de sa femme qui m’avaient 
vu lutter contre mes tics. Ils 

Des anges dans le  
temple
Par Justin Tate, Maryland (États-Unis)

voulaient que je sache que j’étais toujours le 
bienvenu au temple, quels que soient les bruits 
ou les gestes que je pouvais faire. Leurs paroles 
m’ont fait sentir que j’étais autant le bienvenu que 
n’importe qui d’autre.

Lorsqu’ils m’ont pris dans leurs bras, le Saint-
Esprit m’a procuré un sentiment de paix et de 
joie. Dieu m’avait adressé l’une de ses tendres 
miséricordes par l’intermédiaire de ces deux 
anges qui m’ont réconforté et montré que notre 
Père céleste se soucie de moi. Grâce à eux, j’ai pu 
éprouver la paix, la sérénité et le calme que j’avais 
espéré ressentir dans le temple ce jour-là.

Jeffrey R. Holland, du Collège des douze apô-
tres, a dit : « Tous les anges ne se trouvent pas de 
l’autre côté du voile. Nous marchons et parlons 
avec certains d’entre eux, ici, maintenant, cha-
que jour 1. »

Nous pouvons tous être des anges pour les 
personnes qui nous entourent si nous leur 

faisons ressentir l’amour et le souci de 
Dieu pour ses enfants 2. ◼

NOTES
	 1. Jeffrey R. Holland, « Le ministère d’an-

ges », Le Liahona, novembre 2008, p. 30.
2. Voir Jeffrey R. Holland, « Le ministère 
d’anges », p. 29.

J’avais peur que ma maladie neurologique distraie 
les gens dans le temple, jusqu’à ce que j’entende les 
paroles réconfortantes d’un homme et de sa femme.
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C’est palpitant d’être assis sur un 
tabouret, les mains posées sur 

les touches d’ivoire d’un piano, dans 
l’attente du signal de la personne 
qui dirige la musique. Accompagner 
les chants au piano est l’une des 
choses que je préfère mais ça n’attire 
pas l’attention. Parfois, mon égo se 
manifeste et je voudrais que quel-
qu’un reconnaisse mes efforts.

Nous, les accompagnateurs, 
gardons le rythme de la musique 
et créons les harmonies et les sen-
timents qui en émanent. Parfois 
même, nous couvrons les erreurs 
des chanteurs. Lors des répétitions, 
nous sommes les premiers arrivés 
et les derniers partis. Il arrive que 
nous soyons les derniers à recevoir 
les partitions mais on attend de nous 
que nous soyons les premiers à les 
apprendre.

Au cours d’une période difficile, 
j’étais en proie à ces sentiments néga-
tifs. J’avais l’impression que personne 
n’attachait de valeur à mon travail. 
Un soir, je me suis agenouillée au 
pied de mon lit pour m’en ouvrir à 
notre Père céleste.

J’ai commencé ma prière en 
énumérant tout ce que je faisais et 
dont on ne me remerciait pas. Je ne 
réclamais pas beaucoup d’attention 
mais il m’en fallait un minimum. Je lui 
ai dit que je me sentais laissée pour 
compte.

Pendant que je me plaignais, 
l’Esprit m’a soufflé une pensée qui a 
complètement changé ma vision des 
choses.

Le Grand Accompagnateur
Par Brigitta Wright (Utah, États-Unis)

J’ai vu soudain ma situation sous 
une lumière nouvelle et j’ai cessé 
de prier. Je me suis mise à penser 
à ma liste de doléances et je les ai 
appliquées à notre Père céleste, 
l’accompagnateur. J’ai été surprise et 
profondément émue en pensant que 
nous ne nous rendons pas toujours 
compte à quel point il nous aide, enri-
chit notre vie et couvre nos erreurs, 
et que jamais « il ne sommeille ni ne 
dort » (Psaumes 121:4) pour notre 
bien. Lui accordons-nous la dernière 
place dans notre vie tout en atten-
dant de lui qu’il s’occupe de tout ?

Après cela, j’ai commencé à le 
remercier pour la manière merveil-
leuse dont il m’accompagne dans la 
vie. Tout ce que je suis, je le dois à 
lui et à son Fils. Quelle perspective 

différente ! Il ne m’a pas punie pour 
mes sentiments ou mes plaintes. Au 
lieu de cela, il a choisi de m’instruire. 
Il m’a montré une nouvelle façon de 
le voir et de voir autrui.

Maintenant, quand je tombe 
dans le piège de l’apitoiement sur 
moi-même, je me rappelle le Grand 
Accompagnateur, celui avec qui je 
répète et que je dois remercier. Notre 
Père céleste m’a appris à l’apprécier 
différemment d’auparavant, à éprou-
ver plus de reconnaissance pour 
les personnes de mon entourage, à 
avoir un cœur plus reconnaissant et 
à me souvenir de ces paroles de son 
Fils : « Je suis venu afin que les brebis 
aient la vie, et qu’elles l’aient en abon-
dance » (Jean 10:10). ◼

Au milieu de mes plaintes, une pensée simple mais d’une grande force a pénétré mon esprit et m’a permis d’être plus  
reconnaissante.
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Les alliances  
transforment nos relations

Par Emily Abel

Lorsque j’étais enfant, j’étais fière de connaî-
tre la définition du mot alliance. Chaque fois 
qu’on abordait ce sujet à l’Église, je m’em-
pressais de dire avec fierté : « Une alliance 
est une promesse entre Dieu et moi ! »

Plus tard, j’ai contracté des alliances dans les 
eaux du baptême et au temple, et ma définition n’a 
pas beaucoup changé. Je considérais les alliances 
comme un ensemble de règles que je devais suivre 
afin que Dieu tienne sa part du marché en m’accor-
dant les bénédictions promises.

Pour moi, les alliances étaient un peu comme 
une chose à rayer de ma liste de choses à faire 
dans la vie. Je voyais que les autres pratiques de 
l’Évangile, comme la prière et le jeûne, avaient pour 
but de développer une relation avec notre Père 
céleste, mais les alliances semblaient davantage 
être des règles concernant Dieu.

La définition de mon enfance était un bon point 
de départ mais j’allais devoir y ajouter quelques 
lignes si je voulais que les alliances transforment 
ma vie comme Dieu le souhaitait.

Trouver les pièces manquantes
Ces paroles de Gerrit W. Gong, du Collège des 

douze apôtres, ont été un point de départ utile 
pour ma définition des alliances en évolution :

« Par une alliance divine, nous appartenons à 
Dieu et les uns aux autres. L’appartenance à l’al-
liance est un miracle. […]

J E U N E S  A D U L T E S

« C’est ne pas perdre l’espoir en nous-même, en 
notre prochain ou en Dieu 1. »

Après avoir lu cette citation, je me suis rendu 
compte que les alliances ont une influence quoti-
dienne dans notre vie. Lorsque nous respectons 
vraiment les alliances que nous avons contractées, 
nous ne perdons pas l’espoir en nous-même, en 
notre entourage ou en Dieu. Nos alliances nous 
aident à comprendre la vraie nature de nos rela-
tions et nous donnent le pouvoir dont nous avons 
besoin pour les développer.

Les alliances ne se limitent pas à l’obéissance aux 
règles, elles ont pour but de fortifier les relations 2 !

Penchons-nous sur trois types de relations 
importantes dans notre vie et sur la manière dont 
le respect de nos alliances les transforme : notre 
relation avec nous-même, avec autrui, et avec notre 
Père céleste et notre Sauveur.

Les alliances donnent 
le pouvoir de s’aimer 
soi, de servir autrui et 

de retourner auprès de 
notre Père céleste et  

du Sauveur.
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Prendre conscience de notre  
identité éternelle

Tout le monde a soif de connaître son identité. 
Quand j’étais au lycée, j’ai trouvé une grande partie 
de mon identité dans mon amour pour la danse. Je 
prenais constamment des cours et donnais de nom-
breuses représentations, et la danse faisait partie 
intégrante de la personne que j’étais.

Puis j’ai terminé l’école secondaire et la vie m’a 
éloigné de la danse. Sans cette activité, je n’avais 
plus cette motivation quotidienne et faire partie d’un 
groupe me manquait. Pendant plusieurs semaines, 
j’ai éprouvé un sentiment de découragement, tandis 
que j’essayais de redécouvrir qui j’étais et où était ma 
place. Cette expérience difficile m’a appris que, bien 
que certains sentiments d’identité soient fugaces, 
d’autres enrichissent notre vie pour toujours.

Frère Gong a enseigné :
« Avec un amour infini, Dieu nous invite à croire et 

à trouver notre place grâce aux alliances.
« […] Le paradoxe millénaire reste vrai. En nous 

dépouillant de l’homme naturel par l’appartenance 
grâce aux alliances, nous nous trouvons et devenons 

l’être éternel le plus élevé que nous pouvons être, libre, 
vivant, réel 3. »

Faire partie d’un groupe de danse a été une expé-
rience importante et instructive, mais le fait de trop 
prêter attention à mon statut de danseuse m’a empê-
chée de me concentrer sur mon identité éternelle.

Ce qui m’a permis de me reconcentrer sur mon 
identité éternelle, a été de me souvenir des alliances 
de mon baptême. En prenant la décision de façonner 
mon identité premièrement et avant tout en fonction 
de mon état de disciple, j’ai trouvé la place à laquelle 
j’aspirais.

Je me suis également rendu compte que le fait de 
contracter des alliances sacrées avec Dieu et de les 
respecter nous permet de rester centrés sur le Christ, 
ce qui nous aide à exceller dans tous les domaines de 
la vie. J’ai la conviction que le Christ se soucie de mon 
amour pour la danse et qu’il m’a aidée à réussir dans 
ce domaine, mais je devais apprendre à ne pas laisser 
la danse devenir le socle de mon identité.

Notre parcours dans la condition mortelle sera 
différent pour chacun de nous mais, en respectant nos 
engagements et en restant sur le chemin des alliances 
nous pouvons tous recevoir le pouvoir nécessaire pour 
devenir la meilleure version de nous-même 4.

Approfondir notre amour pour autrui
Les relations aimantes sont l’une des choses les 

plus gratifiantes de la vie, mais elles sont aussi par-
fois difficiles à construire et à entretenir. Grâce à nos 
alliances, nous comprendrons mieux comment aimer 
les gens qui nous entourent. Frère Gong a déclaré : 
« Lorsque notre véritable personnalité divine se révèle 
à travers nos alliances avec Dieu, nous apprenons à 
reconnaître et à aimer nos frères et nos sœurs comme 
il les aime 5. »

Les alliances transforment notre vision des relations 
terrestres. Par exemple, à la suite de son baptême à 
la quarantaine, une de mes amies a dit qu’elle avait 
une compréhension nouvelle de son rôle de mère. Le 
fait de savoir que notre Père céleste allait la guider par 
le don du Saint-Esprit lui a donné l’assurance qu’elle 
pourrait aider ses enfants à surmonter leurs difficultés 
personnelles.

Le respect des alliances est bénéfique à nos rela-
tions terrestres de bien des façons, notamment les 
suivantes :

• 	 Quand nous nous souvenons de la nature éter-
nelle de nos alliances, nous avons davantage 
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d’espoir, de force et de patience pour faire face 
aux relations difficiles.

• 	 Mieux nous tenons nos promesses, plus la 
confiance que nous avons les uns envers les 
autres grandira 6.

• 	 Le fait de « pleurer avec ceux qui pleurent » 
(Mosiah 18:9) nous permet de nous sentir pro-
ches les uns les autres et de nous aimer.

• 	 Lorsque nous prenons conscience que nous 
sommes tous les enfants de notre Père céleste, 
il nous est possible d’éprouver un grand amour 
même envers de parfaits inconnus (voir Doctrine 
et Alliances 18:10-11).

Ce ne sont là que quelques exemples. Mais je suis 
reconnaissante de savoir que, si nous respectons nos 
alliances, notre Père céleste nous donnera le pouvoir 
d’acquérir les attributs et la vision nécessaires à de 
bonnes relations.

Renforcer notre relation avec notre 
Père céleste et Jésus-Christ

Il est vrai que ce sont les mêmes paroles qui sont 
prononcées pour chaque personne qui contracte cer-
taines alliances (comme le baptême et la dotation du 
temple) mais il y a deux mots qui ont rendu ces allian-
ces uniques lorsque je les ai contractées : Emily Abel. 
Ces deux mots ont fait de ces alliances universelles 
mon invitation personnelle à Jésus-Christ d’être présent 
dans ma vie. Grâce à ces alliances, je suis maintenant, 
par le pouvoir de la prêtrise, liée au Christ par l’amour 7 
et il est maintenant lié à moi. Et cela s’applique à cha-
que personne qui prend ces mêmes engagements.

Ellie L. Young, professeur agrégé de psychologie cli-
nique et d’éducation spécialisée à l’université Brigham 

Young, a dit : « Être lié au Christ signifie le connaître. 
Ressentir son amour consolateur. Sentir sa main guider 
notre vie 8. »

Nos alliances ont pour but, au moins en partie, de 
nous apprendre à aimer notre Père céleste et notre 
Sauveur, et à connaître leur voix (voir Alma 5:60). Le 
fait de voir ces alliances comme faisant partie de notre 
relation personnelle et évolutive avec eux est essentiel 
à notre retour sur le chemin des alliances, lorsque nous 
nous en éloignons. Lorsque nous prenons la mauvaise 
direction alors que nous essayons de marcher sur le che-
min des alliances, notre Père céleste et Jésus-Christ nous 
appellent à revenir à eux. Ils sont toujours disposés à 
nous pardonner lorsque nous désirons sincèrement nous 
rapprocher d’eux.

Maintenant, je sais qu’honorer mes alliances signifie 
avoir une relation forte avec notre Père céleste et Jésus-
Christ. Même si nous commettons un péché grave, nos 
alliances restent valables si nous nous repentons. Notre 
Père céleste et notre Sauveur nous invitent à commencer 
à réparer nos fautes. Comme l’a dit Jeffrey R. Holland, du 
Collège des douze apôtres, « il ne [n]ous est pas possible 
de tomber plus bas que là où brille la lumière infinie de 
l’expiation du Christ 9 ».

Dans un monde où règne la compétition, je suis recon-
naissante des alliances qui m’aident à me rappeler ma 
valeur infinie. Dans un monde rempli de relations com-
plexes, je suis reconnaissante que les alliances que j’ai 
contractées me guident dans mes interactions avec autrui. 
Et, dans un monde plein de difficultés, je suis reconnais-
sante à notre Père céleste et à notre Sauveur qui m’aide-
ront à rentrer en sécurité au foyer. ◼
L’auteur vit en Utah (États-Unis).
NOTES
	 1.	Gerrit W. Gong, « Le miracle de l’appartenance à l’alliance », 

Le Liahona, février 2019, p. 28-29.
	 2.	Voir Gérald Caussé, « Le but, c’est les personnes », Le Liahona, 

mai 2018, p. 111.
	 3.	Gerrit W. Gong, « L’appartenance grâce aux alliances », Le Liahona, 

novembre 2019, p. 80-83.
	 4.	Voir Dieter F. Uchtdorf, « Vous comptez pour lui », Le Liahona, 

novembre 2011, p. 22.
	 5.	Gerrit W. Gong, « Le miracle de l’appartenance à l’alliance », p. 28.
	 6.	Voir Ronald A. Rasband, « Respecter nos promesses et nos allian-

ces », Le Liahona, novembre 2019, p. 53-56.
	 7.	« Divin amour », Cantiques, n° 59.
	 8.	Ellie L. Young, « The Transformative Power of Covenants [Le 

pouvoir transformateur des alliances] », (réunion spirituelle de 
l’université Brigham Young, 11 juin 2019, p. 2, speeches.byu.edu.

	 9.	Jeffrey R. Holland, « Les ouvriers dans la vigne », Le Liahona, 
mai 2012, p. 33.

Grâce à nos alliances, 
nous comprendrons 

mieux comment 
aimer les gens qui 
nous entourent.
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Les bénédictions 
accordées aux servants 
des ordonnances du 
temple

Par Robert Parry

La première fois que je suis allé au temple, j’ai 
été frappé par la majesté de la maison du 
Seigneur. J’ai clairement compris qui j’étais, 
pourquoi j’étais sur terre et ce que je pouvais 
devenir si je centrais ma vie sur le Christ.

Je venais de recevoir mon appel en mission en 
Angleterre et j’étais enthousiaste à l’idée d’entrer au 
temple avant mon départ. Je m’étais renseigné sur les 
ordonnances du temple et je m’étais préparé à faire 
des alliances avec le Seigneur.

Après avoir reçu ma dotation, j’ai su que je vou-
lais retourner au temple tout au long de ma vie. Et 
cette décision m’a donné le désir d’être servant des 
ordonnances.

Faire des sacrifices pour servir
Comme l’a enseigné Ronald A. Rasband, du Collège 

des douze apôtres : « Aller au temple augmente notre 
compréhension de la Divinité et de l’Évangile éternel, 
notre engagement de vivre et d’enseigner la vérité, et 
notre volonté de suivre l’exemple de notre Seigneur et 
Sauveur, Jésus-Christ 1. »

Je voulais mériter ces bénédictions. Aussi, à mon 
retour de mission, ai-je fait part à mon évêque de mon 
souhait d’être servant des ordonnances du temple. 

J E U N E S  A D U L T E S

Le service au temple m’a rendu les ordonnances et les 
bénédictions du temple encore plus chères.

J’ai été appelé à servir dans le temple de Washington 
D.C. (États-Unis) pendant quelques mois tandis que je 
travaillais pour payer mes études.

Chaque vendredi soir, je commençais mon service 
au temple à dix-huit heures. Cela nécessitait que je 
termine le travail plus tôt et que j’effectue un trajet de 
deux heures. C’était un grand engagement, parfois 
dur à respecter.

À cette époque, j’effectuais des tâches physiques 
durant de longues heures au travail et j’étais géné-
ralement très fatigué quand j’arrivais au temple. La 
plupart du temps, j’étais également épuisé mentale-
ment par les préparatifs pour reprendre mes études 
supérieures et par ma recherche de ce que j’allais faire 
pour le reste de ma vie.

Mais, pendant mes heures de service au temple, 
j’étais toujours heureux d’en apprendre davantage sur 
les ordonnances. Et, malgré ma fatigue permanente et 
ma liste sans fin de choses à faire, je trouvais la paix 
dans le temple. J’en repartais toujours reconnaissant 
d’avoir servi le Seigneur et je me sentais ressourcé 
spirituellement à la fin de mon service car je m’étais 
concentré sur le Sauveur. La paix que je ressentais 
m’a également aidé à trouver les réponses à mes 
questions et à savoir quelle direction donner à ma vie.
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Trouver le temps
Mon service au temple a pris fin quand j’ai déménagé pour aller à l’uni-

versité. J’étais tellement occupé et surchargé par les études que je me suis 
rendu au temple moins souvent. J’ai commencé à éprouver le sentiment 
tenace que je devais de nouveau y servir et j’en ai parlé à mon évêque.

J’ai été appelé à servir le samedi après-midi.
Certes, j’étais très occupé mais j’étais heureux de servir chaque 

semaine dans la maison du Seigneur. Avec chaque session de service, je 
me suis rapproché du Seigneur et de notre Père céleste, et j’ai ressenti la 
paix propre à cet endroit.

Goûter les bénédictions du temple
Mon service au temple a, somme toute, été assez bref mais je témoi-

gne qu’il a changé ma vie de manière positive.
Grâce aux sacrifices que j’ai faits pour servir et du fait de la bonté du 

Seigneur, je ressens vraiment que j’ai reçu les bénédictions du temple 
que le président Nelson décrit : « Je vous promets que le Seigneur vous 
apportera les miracles dont il sait que vous avez besoin, si vous faites des 
sacrifices pour le servir et l’adorer dans ses temples 2. »

J’ai vécu ces miracles. Et je sais que vous le pouvez vous aussi en fai-
sant du service au temple une priorité dans votre vie.

Nous n’avons pas tous la possibilité d’être servant des ordonnances 
du temple. Mais, en participant à l’œuvre de l’histoire familiale et du tem-
ple, en respectant et en honorant les alliances que nous avons contrac-
tées, et en nous rendant au temple lorsque c’est possible, nous nous 
rapprocherons tous de notre Père céleste et de Jésus-Christ, et bénéficie-
rons de leur direction et de leur bonté. Et, si nous les plaçons au centre 
de notre vie, nous aurons constamment la paix dans notre cœur, quelles 
que soient les difficultés que nous rencontrerons. ◼
L’auteur vit en Utah (États-Unis).
NOTES
	 1.	Ronald A. Rasband, « Digne devant le Seigneur », Le Liahona, novembre 2020, p. 25.
	 2.	Voir Russell M. Nelson, « Devenir des saints des derniers jours exemplaires », 

Le Liahona, novembre 2018, p. 114.

Je voulais recevoir 
ces bénédictions.
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J E U N E S  A D U L T E S

Pour trouver les réponses à ces questions et 
à d’autres, rendez-vous dans JA hebdo de ce 
mois-ci (à la rubrique « Jeunes adultes » de 
l’application Médiathèque de l’Évangile).

Chaque mois, dans JA hebdo, vous lirez 
également de nouveaux articles et des idées 
sur l’œuvre missionnaire, trouverez de l’aide 
pour acquérir des compétences essentielles, 
accéderez à des veillées spirituelles dans les-
quelles les dirigeants de l’Église s’adressent 
aux jeunes adultes, et plus encore.

Quelles influences 
les alliances 

ont-elles sur mes 
relations avec 

autrui ?
Quelles bénédictions 

apporte 
l’accomplissement 

de l’œuvre de 
l’histoire familiale 

et du temple ?

Comment donner 
davantage de sens au 

culte au temple ?

PLUS POUR VOUS 
D A N S  J A  H E B D O   !
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